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L’ELECTEUR
QUEBEC. 24 SEPTEMBRE 1602

édition DU MBoi

Une botte de documents 
authentiques

PRÉCIEUX AUTOGRAPHES ÉCARTÉS 
DE L’ENQUETE GARON

Comment les conservateurs 
font danser les écus 

du public

Kous avons donné hier le dessous du 
iulicr des comptes d'élection des bleus 

en 1887.
Nous terminons aujourd’hui cette no­

menclature, qui prouvo que dans une 
seule élection, lus deux ministres con- 
Bcrv.it eurs représentant Québec, sir 
Adolphe et. sir Hector de concert, ont 
jeté plus de $112,000 dans le seul dis­
trict de Québec. Le prix d’abord con­
venu avait été de $80,000, mais après 
mûre délibération, apres avoir étudié 
froidement la question, les ministres et 
leurs amis en étaient venus à là conclu­
sion qu’il fallait plus de $100,000 pour 
essayer d’acheter le district do Québec.

Nous donnons ici la correspondance 
môme échangée entre les ministres et 
leur trésorier électoral, les bons qu'ils 
donnaient sur la caisse, les^reçus, enfin 
tout ce qu’il y a de plus complet. Cela 
bo faisait ouvertement, cyniquement, 
comme les transactions de banque les 
plus ordinaires.

Ces documents sont tous copiés ou 
traduits do facsimiles parfaits où sir 
Adolphe reconnaîtrait aisément sa signa­
ture devant un tribunal ou uno conuuis- 
aion d’enquête.

Jusqu'au compte détaille de cette 
gigantesque distribution d’argent de 
corruption, qui so trouve dans la collec­
tion. Les comtés étaient mis sur le 
marché comme le plus vil objet de com­
merce, et cela co faisait sous l'œil même 
de sir Adolphe qui dirigeait les opéra­
tions en personne.

En mettant sir Adolpho en accusation, 
M. Edgar offrait de prouver que c’étaient 
les écus du public qu’on faisait ainsi 
danser. M. Edgar mettait son propro 
liège do député enjeu.

Si son accusation n’était pas fondée, le 
gouvernement ne devait donc pas crain­
dre la lumière. En écartant cette preu­
ve, on refusant de permettre à M. Edgar 
do prouver son accusation, lo gouverne­
ment a donc confessé jugement, plaidé 
coupable.

C’est co que tout honuète homme est 
obligé d'admettre à la vue du dossier 
dont nous no donnons ici que les princi­
pales pièces.

37. Reçu do .James Carrel : —$500.— 
44 Québec, 1er février 1887.—Reçu cinq 
cents piastres pour services et dépenses.— 

) James Carrel.—(M. Carrel a donné un 
. lu 5 février pour $-100 ; le 1C février 
pour , w-b» 20 pour $500. Il y a on 
tout $1,850. Le •1'- Quéliec, contrôlé
k cette époque par M. W J. Maguire, roçut 
divers petits montants, mais il eut en tout 
tin peu plus que le Telegraph. Ix*s pièces 
justificatives dn Mercury. toute* contres»-

r éc» par W. J. Maguire, sont comme suit î 
février, $500 ; 7 février, $100 ; 13-févricr, 
$100 ; 19 février, $100 ; 25 février, $100 ; 

5 mars, $lo9 ; ]9 mars, $100 ; 26 mars, 
$100 ; 2avril, $100 : frais de la poursuite 
pour libelle, $200 ; honoraires de M. Dun­
bar, (J. R et autre, $500. — Total : 
$2,000. ”

38. Reçu do M. T. Clmpais—M. Chapais, 
gendre do Sir Hector, représentait U Ka- 
raourask* M. Blondeau le candidat tory. 
Lo 22 novembre 1886, il donna un reçu 
pour $1,000 pris sur lo fonds dos reptiles.

39. •* Reçu de l’honorable M. McCreevy 
$1,000 pour l’élection do Kamouraaka.— 
Tids. Cuapais.—Québec, 10 février 1887.

40. 44 Saint-Denis, 15 février 18S7.— 
L’honorable M. McCreevy, Québec.—Cher 
monsiour,—Seriez-vous assez, bon de m’en­
voyer, par l’express, le reste de l’argent 
destiné A Kamouraska, c’est-à-dire $1,500. 
J’ai déjà reçu pour nos dépenses légitimes 
un total de $1,500 pour lesquelles je vous Ai 
donné de* pièces justificatives. J accuserai 
récent ion par le retour do la malle. Adrei* 
rez lo paquet comme suit: M. Charles
Diouno, marchand, Rivièrc-Onollc. Si vous 
pouviez l'envoyer dans une boite bien fice­
lée, ce serait mieux. Nous sommes guettés 
de tous les côtés. Il m’est impossible d’al­
ler k Québec. C’est pour cela que je voua 
demande do m'envoyer l’argent par l’cx- 
prose. No marquez pas sur lo paquet le 
montant quo voua envoyez. Je suis obligé 
do voua prier d'être expéditif. Les affaires 
▼ont bien ici. Encore un effort et tout 
réussira. Charles Dionne, à qui je vous de­
mande d'envoyer l’argent, C6t un homme 
■ùr. 11 est mon cousin germain. Je n’ai pas 
Je temps d’aller à Québec. Ma présence est 
pdispcimblc ici.—Votre etc. Thus. Cua- 
rxis. ”

41. 44 (Privé.)—Mon cher McGrccvy,— 
F® pense que voua pourriez lui donner {GOO 
)pour dépenses légales.—Hector L. Lan- 
Cevi.n. ”

42. 44 Reçu $300 pour fins électorales.— 
J. Israel Tarte. — Québec, 2 février 
1887. ”

43* “ Veuillez donner au porteur (M. 
Beu eau) quatre cents piastres, dépenses lé* 

pour l’élection île Bcllechassc.—Qué- 
mi* 12-2-’87.—Adolphe Caron.—L’hon. 
-• McOreevy, Québec.—u Reçu le mon­
tant. -Ecs. Belleau. ”

^4. Le 14, sir Adolphe émit un ordre 
pour $800 en faveur do M. Bantcrro (qui, 
en passant, signe quelquefois “ Santcrro ” 
?1 d'wtres fois 44 oansterre ” avec 1’*); «t 
40 17, sir Hector demanda, et obtint $100 
pour dépenses légales dans Bcllechasso, 
tons donner lo non du destinataire. En tout 

ronds des Rcptilç.* fourni les sommes 
ygjtUü employées dans Belle-

2 février, ordre de sir Hector........ $ 600
2 44 reçu de M. Tarte............  300
4
5

« i

<»
8 44 
9 44

10 44 
12 41 
14 44
17 44

ordre de sir Adolphe....• » 
4*
44

t»

44
<4

ordre do Lamontagne... 
ordre de sir Adolphe....44 4 4
oulrotir Hector.............

8» Kl 
200 
500 
100 
2( h » 
400 
800 
100

Total.............................  $8,500
45. Québec, 8 février 1887.—Reçu deux 

cent cinquante piastres pour dépenses lé­
gales dans Montmorency.—1*. V. Valin.

4G. En outre, sir Adolphe Caron émit un 
ordre sur le fonds, 19 février, pour $200 qui 
furent payées fi M. L. J, ou L. G. Desjar­
dins, pour dépenses légales dans Moulin-»* 
renewm

47. Une lettre de sir Hector L. Lange- 
vin :—(l’rivé). Mon cher M. McGrccvy,— 
M. Valin est venu. Il dit qu’il lui faut en­
core de l'aide pour 8e* dépenses légale*. 
Faites ce que vous jugerez convenable et 
nécessaire, et pour lo reste envoyez*!© au 
sénateur Ross. Sou comté est tiês difficile. 
Votre tout dévoué, Hector L. Laxcevis. 
Québec, 17 février 1S87.—Reçu cinq cents 
piastres. I*. V. Valin.

48. Un reçu «le M. A. Gnboury : 44 Qué­
bec, U février 1887.—$l,0O0. — Reçu mille 
piastres pour dépenses légales duns Québec- 
Centre.—A. G A BOL’u Y.

49. Un reçu do M. A. Gabourj’.—44 Qué- 
l>ec, 15 février 1887.—$1,090.—Reçu mille 
piastres re Q. C.— A. Gaboury.

50. Un reçu de M. A. Gaboury.—44 Qué­
bec, 17 février 1897-—$1,003.—Reçu mille 
piastres rc Q. C. - A. Gaboury.

51. Une lettre de M. J on cas, M. P. :— 
44 Sainte-Anne de» Monts, 12 mars 1SS7.— 
Thomas McGrccvy, écr, Québec.—Cher 
monsieur,—Votre lettre du 8 murs courant, 
contenant $200, m'est arrivée ici ce malin. 
Bien des remerciements.—Bien h vous, L. 
Z. Joncas.”

5*2. Une lettre de M. Julien Chabot : — 
Québec, 19 février 1897.—A l'honorable 
Thomas McGrccvy, Québec.—Monsieur.— 
Sera-t-il possible d’avoir la balance de lu. 
somme affectée au comté de Lévis, c’cst-fi 
dire $3,000. Sur celle somme j’ai reçu :

lo................................. $ 500 00
2o................................. 200 00
3o................................. 1,000 00

$î,700 00
Vous in’axez dit que M.

Liai veau a reçu......... $200
350

-----  550 00
Un autre................................. 100 00

$2,350 00
Reste la balance, non enco­

re payé©.............................. 650 00

$3,000 00
Bien ;\ vous, etc., etc.,

J. Chabot.
53.1 Les $500 reçues par M.Chabot furent 

payées sur son propre reçu, daté du 11 fé­
vrier. Les $*200 qu’il eut ensuite lui furent 
payée» sur un ordre de sir Adolphe en date 
du 14 février, dont voici la teneur *•— 
4‘ Veuillez payer à M. Julien Chabot deux 
cents piastres pour dépenses légales dans 
l’élection de Lévis.—Adolphe 1*. Caron." 
Les $1,000 qu’il obtint après lui furent 
payées par l'entremise de M. A. Gaboury, 
président de la Banque Nationale, qui en 
donna co reçu :—44 Québec, IG février.— 
Reçu mille piastres pour Julien Chabot.— 
A. Gaboury.” Quant aux autres items, les 
$200 payées k M. Darveau le furent sur un. 
ordre de sir Adolphe, sans date. M. Dar­
veau signa le reçu. Les $350 qu’eut M. 
Darveau lui furent payées sur un ordre do 
sir Hector, daté du 12 février. Les $11X1 
payées k 4 un autre ’ le furent sur un ordre 
do sir Hector, du 1*2 février, U M. P. E. 
Bourassà, désigné dans cet ordre comme *lo 
principal conservateur do Saint-Romuuhl,’ 
village h quatre milles environ au-dessus do 
LéviH. La ‘balance do $650 non encore 
payée’ fut dûment remise k M. Chabot^ et 
l'affaire se termina. M. Darveau fut dé'a t 
par 394 voix. )

54. Uno lettre de sir A. P. Caron :— 
L’honorable M. T. McGrccvy.—Veuillez 
payer au porteur, M. V’. W. La rue, N. P., 
Québec, cinq cents mastics ($500) pour dé­
penses iéguîes pour le comté de Portneuf. 
—Québec, 25-1-'87.— Adolphe P. Caron.

55. (Le 12 fév.,s!r Adolphe émit un ordre 
au montant do $800 à payer à M. Larue. 
Pour ce paiement ainsi que pour l’antre,M. 
Lame donna son reçu. Le 15 février, sir 
Adolphe donna un ordre de $300 k payor k 
M. Larue qui le transféra par écrit \ M. J. 
E. Prince, l’Agent électoral de M. Duché*- 
nay, qui donna un reçu eu conséquence. Lo
17 février, M. I-aruo écrivit à M. McGreey

: it sc 
ir 1’­

_______ ____t k__ iiicll
donna un reçu au bas do la lettre. Le 18

________ ______ ..... Mcu reevy
lui demandant de donner à son clerc, M. 
La plante,, de l’argent pour l’élection, et le 
clerc eut $500, pour lesquelles M. Laruo

février, M. Laruo écrivit à M. McGrccvy 
eu anglais :—44 M. J. E. Prince est l’agent 
légal de M. Duchcsnay, Portneuf. Veuillez 
en agir avec lui comme avec moi.” Sur la 
foi oc co billet,M. Prince eut $*200,et en si­
gna le reçu au bas de cette noto de M. La­
rue. Le 21 février, la veille du jour de la 
votation, sir Hector envoya un ordre pour 
$200 en faveur de M. Dionne.)

5G. Une lettre de sir Hector Lange vin : 
—[Personnelle.)—“Mon cher McGrccvy.— 
Veuillez donner k M. Dionne deux cents 
piastre.} peur dépeuses légales duns le com­
té de Portneuf. C’est le dernier paiement. 
—Bien k voua, Hector L. LanoevîN.—21 
février.—Reçu deux cents piastres.—J. A. 
Dionne.—21 février 1887.”

57. Uno lettre de sir A. I:. UH» ./il :— 
44 Veuillez payer huit cents piastres 
pour dépenses légales pour l’élection do 
Charlevoix.—Adolphe P. Caron—Québec, 
7-2-’87.”

58. Lettre de sir Hector L Langcvin : 
44 [Personnelle.)—Mon cher M. McCreevy, 
—Vous pourriez donner pour Charlevoix, 
$500 pour M. Clément, $200 pour M. Per­
rault, $50 pour M. Rouillant Les $500 
devraient être mises sous enveloppe adres­
sée su l)r C. Clément, Baie Saint-Paul. 
Les $200 sous une autre enveloppe adressée 
k J. S. Perrault, écr, avocat, Malbaie, et 
seront apportées dans lo comté par M. 
Raymond Bol vin, de la Baie St-Paul. Les 
$50 p our M. Rouillard.—J. I. Tarte, par 
L. J. DEMIRS.”

69. Un mémoire de sir Hector L. Lange- 
vin :—(Lors do l’élection fédérale À Chain-

f lain, en 18S7, le candidat tory était M. 
lypolite Montplaisir. 11 battit M. Tru- 
del, après une forte lutte, par 115 voix. Lo 

fonds des reptiles lui vint en aido au mon­
tant do $2,000. C’ost un mémoire de la 
main même do sir Hector, en dato du 3 
février, portant un reçu de $300 signé par 
M. J. Hamel L’argent fut payé p*ar M. 
McGrccvy k M. Hamel pour M. Montpîai* 
sir. Ainsi qu’on le verra, sir Hector donna 
instruction do l’envoyer sou» cnyeloppo k 
un curé de la localité, c’est^diro le pa­
quet fut adressé à M. Montplaisir et ensuite 
placé tous enveloppe adressée k un curé du 
comté—ce qui est un moyen assez ingé-. 
nieux d’introduire les fonds do corruption :) 
—44 $300.-3 février 1887.—IL Mo.vitlai- 
sir, éor, Cap de 1a Madeleine Comté de

L'

Champlain.—Et sous une autre enveloppe 
ù Rév. rcud Luc Désilcts, curé, Cap «le la 
Madeleine, cointé de Champlain.’—44 Reçu 
le montant, M. H am lu”

00. Une lettre «lo sir Hector Langcvin : 
—44 [Confidentidle.)—Mon cher M. Mc­
Grccvy, Vous pourriez donner sept cent 
cinquante piastres k M. Montplaisir pour 
dépenses légales dan* son comté.—A vous 
sincèrement, IT. L. L.—7 février 1SS7.— 
Reçu lo montant, Hvro. Monti’Laisir.”

61. Une lettre do sir Hector L. Lange- 
vin :—44 [ConJuUntidle.)—Mon cher M. 
McGrccvy, Vous savez que Montplaisir 
«lovait recevoir en tout $*2,(HK) polir sch 
déjtcnse* légales. Veuillez lui remettre, 
par l’intermédiaire do M. Klzéar Lanouettc, 
autant que nous pourrez, déduction faite 
de ce que vous lui avez, déjà versé. — Votre 
dévoué, Hector L. Lanuevin.—Québec, 
LS février 1887.—Reçu trois cents piastres. 
J. E. Lanoüktte.”

6*2. Une lettre do sir A. P. Caron .—44A 
l’honorable T. McGrccvy, Québec. Veuillez, 
remettre nu porte»?r, fcous enveloppe adres­
sée k M. P. Landry, millo piastres pour 
dépense* légales dans l’élection do Mont- 
mugny.—Adoldiik P. Caron.—Québec, 10 
février 1887.—Reçu nu paquet représenté 
comme coutoimut la somme mentionnée 
plus haut.—H.Hébert.”

63. Reçu de M. J. Robillard :—44 L’élec­
tion «le Berliner.—Reçu «le l’iionoiablo T. 
McGrccvy', mille piastres pour dépenses lé­
gale* duns lïdcction «le Bert hier. —J oâ Uo- 
IULI.ARI».— Quélicc, 7*2-87.”

64. QuclqiK‘3 jours après, M. Robillar«l 
écrivit la lettre suivante a sir Adolphe :— 
Laiioiaic, 13 février.—Monsieur,—La lutte 
se fait avec beaucoup d’activité, Los nou­
velles «le toutes les patoisses du comté sont 
bonne», niais il me faut réellement $1J (M)
Kiur *ne» dépenses légales afin de terminer 
a lutte. Soyez assez non «le les donner au 
lorteur, mon frère. Cola est indispeusa- 
le pour memr la lutte à boifne tin.”
65. Uno lettre de sir Hector L. Lange- 

vin :—{Confidentielle.) Mon cher M. .Mc- 
Grcevy.—Vous pourriez laisser avoir eiiuj 
cents pitstresè Si. Drouin, pour dépense* 
légales dans Québee-est. Votre «l«Woué, 
Hector L. Lanukvis*.—Québec 10 lévrier 
1887. — Reçu cinq ce it« piastres «h* l’hono­
rable Thomas McGrccvy. F. X Drouin. ”

60. Une lettre de sir Hector Latigevin— 
44 Mon cher M. McGrccvy,—M. Drouin, 
notre candidat dan» Québec-est, veut enco­
re do l’urgent pour ses dépenses légales. 
Vous ]H>urriez lui donner la balance. Votro 
dévoué Hector L. Langkvin. Québec 17 
février 1887. "

C7. Lettre de sir Hector Lungevin :— 
44 (Privé), Mon cher M. MeGreevy.— M. 
Fontaine, avocat, pourrait avoir cinq cents 
piastres jKjur l lslet, «pii seront livrées k M. 
Bélanger, notre candiuat, pour dépense* lé­
gales. La seule dépense qui a été laite est, 
jo crois, $50 donnée* k M. Fontaine par M. 
Hamel. Il lui faudra aussi $50, de sorte 
que vous pourrez dire $550 en tout Jt lui 
donner maintenant. Bien h vous, Hector
L. Lanokvin. 44 Québec, 8 février 1887. 
Reçu le montant mentionné. Eévriei 8, 
1887.—A. Fontaink. ”

68. Lettre de sir Hector Langcvin :— 
(Privé) “.Mon cher M. McGrccvy.—M. 
(.’lis Marcotte, l’ancien M. P. P., do l’Is- 
lot, pourrait avoir le solde pour l’Islet. 
Bien k vous, Hector L. Lanokvin. Qué­
bec, 17 février 1887. Reçu cinq cents pias­
tre*. Cns. Marcotte. ”

63. Lettre de Sir A. P. Caron Veuil­
lez payer k M. Larose pour dépense* légi­
time» dans Mégantic mille piastres. Adol­
phe P. Caron. 8-2-’87.Honorable T. Mc- 
Orervy, Québec. Reçu le montant. D. L. 
Larose. M. D.

70. I-e mémo jour,sir Hector écrivait à M. 
McGrccvy : 44 M. S. 1*1 George, secrétaire 
du comité d’Invernoss (comité central do 
Mégantic) pourrait recevoir $500 pour dé­
penses légitimes dans Mégantic. Bien k 
vous, H. L. Lanuevin. ” M. Georgo re­
çut l’argent et en signa uno reconnaissance 
au bus «le la noto do sir Hector. Ia* 14 fé­
vrier, sir Hector donna instruction è M. 
McGrccvy par lettre de donner plus d’ar­
gent à M. Gooigc. M. Georgo reçut $300 
et en signa uno reoonnaissuuco, ajoutant k 
sa signature, 44 pour le C. C. G. (comité 
central des conservateurs) de Mégantie. 
Plusieurs petites somme.» ont été envoyée* 
dan» lo cou t‘* par la poste et par de.* com­
missionnaires, mais nous n’en pouvons «hui­
lier les détails. On les a mises en bloc avec 
d’autres dan.» Ica écritures. I^a liste finale 
des frais indique qu’il a été tiré de la caisse 
et dépensé dans Mégantic $2,500.

71. Reçu de M. J. J. Footc : 14 Reçu .V 
compte des dépenses d’élection, cinq cents 
piastres.—J no. J. Footk.—1er février 
1887.

72. Il y avait trois candidats duns le comté 
de Bcaucc * en 1887, savoir : M. Godbout 
(libéral national), qui a été él.t par uno 
forte majorité, M. Poirier (conservateur) et
M. F. X. l)ulac. Les intérêt* de M. Poi­
rier, on ce qtfi touchait ses rapports avec la 
caisso électorale, étaient entre les mains «lo 
M. J. A. Morency, M. V. Legaré et autre*. 
Ia caisse fournit $2,500 k son bénéfice. Sir 
Adolphe commença les saignées le 31 jan­
vier, par un ordre de $200 en faveur de M. 
Morency. Plusieurs petites sommes, $100, 
deux fois, $150 et $75 deux fois, furent 
payées k des personnes de l’endroit, du 1er 
février nu 6 février. Le 7 février, $500 
furent payées k M. Pierre Legaré qui signa 
44 pour Joseph Morin. ” Le 8 février, sir 
Hector eut $200 pour M. Morency.

73. Cher M. McGrccvy,—Jo crois que 
vous pourriez donnor au porteur, M. J. A. 
Morency, qui est un ami fidèle, deux cents

f iostroc pour Ica dépenses légales de la 
leauoo. Bien à vous, Hector L. Lanok­
vin.—Ottawa, 8 février 1887.—Reçu le 

montant, J. A. MORKNOT.
74. 44 [Confidentielle.) Mon cher M. Mc­

Grccvy,—M. John Sexton sort de chez 
moi et me dit que M. Kennedy lui a de­
mandé d'aller vous voir pour obtenir do 
l’aide pour les dépense* lé.qalcs. Je no sais 
pas où vous en êtes. Il désire s:cu retour­
ner par lo prochain convoi Faites ce que 
vous croirez bon et pour le mieux. Bien k 
voua, Hector L. Lanuevin.—18 février 
1887.—Reçu .deux cent cinquante piastres. 
John Sexton. ”

75. 44 Mon cher M. McGrecvy.—Vcifil- 
loz m’envoyer deux cents piastres en billets 
du Dominion et cinq cento autre* pour 
Drummond et Arthabaska. Je vous le* 
rembourserai k notre prochaine entrevue. 
—Hector L. Langevln.— Reçu de l’hono-

pt cents 
haut.—

ïçu
râble T. McGrecvy la somme ne sont cents 
piastres ainsi que mentionné 
Québec, 12 février 1887. ”

70. Price, Frères et Cie. (Adresse par le 
cible—Price, Québec.)—Québec, 7 février 
1887. —$500.—Reçu do D. T. Thompson, 
écr, la somme de cinq cents piastres pour 
être remise an crédit de M. Gagné, Chfoou- 
timi.—Friob, FntKEi & Cie, par Walter 
J. Ray.

(Quelques jours après, le 14 février, M. 
Ray accusa réception d’une somme de $150 
44 pour être romisc k IL P.’ Blair pour dé­
penses d’élections.”

D’autre* *omines,formant en tout $2,250, 
furent aussi envoyées dans le comté par 
l’oulrcmise de différente* personnes, mais

QUARANTAINE DE LA GROSSE ILE
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L’«>zpofition agricole du comté de l’oit- 
neuf mira lieu .( l’«q> Santé, mercredi pro­
chain, le 28 «lu coin.tnt, sur le terrain do la 
fabrique.

Le ministre «h* la juntico est à connidérer 
une trqtiste «lem-mdaut la mixo eu libellé 
«le M. Robert McGrccvy.

LES ABORDS DE LA GROSSE ILE
VUE DE LA JETEE TROP COURTE
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DESINFECTION DES VAISSEAUX AU MOYEN D’UNE
POMPE A VAPEUR

Comment lo olioléra sera accuoîlli b il tonto d’on vahir lo Canada
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CGR1MENT SE FAIT LA DESINFECTION DES VETEMENTS
ET DE LA LITERIE

FUMIGATION AU SOUFRE
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HOPITAL TRES PRIMITIF POUR LES PESTIFERES

cela n’emp'clia ]>as M. Gagné d’être battu 
par pri*3 «l’une centaine de voix. M. Gagné 
obtint 1,122 voix, soit uno moyenne de $2 
par tête.)

77. Mon cher M. McGreevy.—Veuillez 
donner pour moi deux cents piastres k 
Tarte & (’aagniin, pour Beau port. Bien k 
vous, Adolphe 1*. Caron, 3, 6, 82.

7.8. “Lettre do sir John A. Macdonald: 
—SUdacona Hall.—Ottawa, 24 juin 82.— 
Mon cher McGrecvy.— Nou* avons écrasé 
la canuillo et nous pouvons encore mener la 
boutiquo durant cinq ans. Nous irons pro­
bablement k la Kmère-du-Lonp duns la 
première semaine de juillet.

J’ai été heureux do voir Mulouin battu 
et tout le district do Québec solide.

J’ai été terriblement déçu dans mon 
espoir, mais j’espère me reprendre encore. 
A vous bien sincèrement, John A. Macdo­
nald.—L’honorable M. MoOseevy.'*

70. 44 Bto-Claire, 13 fér.—Honorable T. 
McGrocvy.-Monchcronfiet collègue.—Mon 
agent vous montrera uno lettre odreaaéo k 
M. Bossé, qui vous fournira le* détails de 
la lutte que nous avons entreprise ici—uno 
des plus rudes de toute la province. Je 
veux bien supporter le* dépenses du comté 
quelles qu’elles soient. Mais j’ai bien des 
influences contre moi—l’argent, lo whiskey, 
Lnroohello et sa clique, et une bando uo 
libéraux do Québec. De fait, nous avons 
le diable k ]>aycr ici. Nou* avons besoin 
d’orateurs ; avant tout nou» ’dovons avoir 
de l’argent coftte que coûte, ou c’en est fait 
de nous. Envoyez-moi au moins $1,600 
cette semaine. N’hésitez pas ; ni vous no 
venez pos k notre aide immédiatement, 
nous sommes perdu*. —Votre etc.—C. A. 
Lesage.”

80. Compte authentique des dépense* 
électorales des bleus en 1887 (caisse du dis­
trict de Québee) t
Presse $5.W0 Mégantîo 2,500
Québ«N>-Centre 4.100 IxttoUilèru 1,3V0

44 Knt 2,3ûO Drummond 700
Montmagnjr 2,900 Doroh«vter 3,000
Moalmorency 2,900 J os. liatncl, m>

Lévis
Borthier
Hcllcchaftfto — 
IMuioiihIcI 
Kamouraska 
TémU^MiulA
Yamunkn X
Chmnplaln
Ht-Maurlco
Charlurofx
Chicoutimi
Portneuf
L’Islct
B eau ce X 313*

3.500
1,000
1.500 
3.U<»0 
2.750
3.000 
2/1VJ 
4 .(SX)
8.000
9.600 
3.000 
2 260 
3.000 
2,609
2.600

nus paiements 2.600 
CS.30Ô

Comté de QuALeo 
Québec Ouest. 3 
Hi vlérr 4. (Charle­
voix (2c election) 1,000

18,500
1000
«,300

8.U»/0
I112JÔÔ

BBàV
$51,000

Note explicative.—Los $18,500 étaient 
la dépense du comté do Québec, les $10,800 
la dépense k Trois-Rivières, et les $8,000 la 
dépense à Québec-Ouest. Il y a uno erreur 
dans l’adilitiou totale. Le total devrait être 
de fl 12,000.

Actualités
U Electeur est l’unique journal qui donno 

un compte-rendu détaillé «le la commission 
Caron.

U Evénement est parti en guèrre contre 
l’hon. L. I*. Pelletier.

On dit quo le contrat d’impression de la 
Gazette Officielle va être transféré do Y Evé­
nement au Quotidien.

La poursuite pour libelle instituée par 
l’hon. L. P. Pelletier contre M. Ernest 
Pacaud est fixéo au 11 octobro pour la 
preuve.

Madame Laurier est arrivée k Quélicc, ce 
matin, pour rencontrer une de ses amies 
Mademoiselle Carmichael, de Glasgow; at­
tendue aujourd’hui k bord du Vancouver.

(’«ml pliMi'uuu ions américain» sont arrivés 
parle convoi «lu l’mdliquc lue! l'upr«:i* 
midi.

II.» ont visité la ville et s«mt parti» pat* 
convoi spécial k 9 h. 30 «Uns la soirée.

M. Brotncr est arrivé k Québec pour ren- 
«bo témoignage devant la Commission 

j Royale.

M. L. G. Desjardins, déput-é «b* l’Islet,
, «ïat. n«jiiuii«^ G renier de ta Clintubro en i **m- 
! pl i'« iîu:iiI «l«’ M. D« loii»'.<-. et M. l«' Dr 

Di«mne nommé biblioifiécairu en template- 
ment do M. l'amplifie L’Jinuy.

.Vous prion i tous l« » intéressés «le no p v.» 
oublmr quo c’«!flt H.iinedi pro« ham, 1er «»c- 
t«»bic, que I«*a luxes «lu goiivcrnenieut so- 
rout p lyublcH.

Nous it Humeron» de nouvca.i, «bins notre 
accoude édition, ou quoi consiste ecs nou­
velles i,4 ns.

11 est nnnoncé scinl-officicllcmcnt quo 
riionornhlo M. (!«>»tigiin hmu nomme lieu­
tenant gouverneur «lu N«Jiivrou-Brunswi«‘k.

11 sera remplacé au ministère par M. 
Curran.

L'épidémie du clmléra continue k sévir 
en Europe.

Aucun nouveau cns & New-York.
Pas un «icnl cas nu Canada.

Le Vanronrrr «*st Attniilu 5 midi.
U o.Mt. possible copcudnnt «ju’il soit, ro­

tai «lé par la b» unie.

La tempérai lire chaude «le ce» «leux der­
niers jours arrtilo la pècho «le» Imitu*».

I.e« commerçuiit» n'osent plus on coin- 
mander.

Musique ce soir sur la Torrasse.

Kéuniou *1«*« créancier* «lo M. J. A. Lan- 
glais au joui d hui k Québec.

Comme nous le disions il y a quelque* 
jours, il y n eu «Ica élections d’Klat «luns 
l>*s pailles l«*a {dus républicuim** «lu la K6- 
publique voisine.

Les retours d'élection du Maine donnent 
12,500 «le jihiraldé uux républicains. C'est 
une pério do 6,383 votes depuis l'élection 
de 1890.

Lo» retour» cotn|>1ci8 des élections dans 
lo Vermont démontrent une perte de 9,262 
vote», coin parés avec l'élection «le 1888, 
pour 1cm républicains.

Le» démocrates ont perdu un vote.
La pluralité «lo» républicains col le annéo 

est de 19,665 contre 28,995 en 1888, uno 
perte do près «l'un tiers.

Le vote «h morrntiqiie «lu Vermont a été 
«lo 19,5*26, exactement nu vote «le moins 
qu’en 1888. Le vole républicain a diminue 
de 9.262.

Voilà «pii inaugure bien la campagne pour 
lo parti «létuoiTut iqne.

(.'élection présidentielle aura lien la 4 
novembre prochain.

La Quarantaine de la 
Grosse-Ile

Commun t Qudbcc ost protégé 
contre lo choléra

Disons-lo tout «lo suite, si la presse 
n'avait élové la voix, lo Canada aurait pu 
être pris par suriirir.e par le choléra, car la 
Quarantaine do la GrodAO-Ilct, notre uniqiio 
protection du cOté du Golfe, est encore, 
chose presque incroyable, dans lo même 
état que lors do la dernioro visite du cho­
léra on 1854.

Pourtant, le ministre des Travaux pu­
blics avait l'audace «Jo déclarer, au retour 
d'une courte visite k la Grosse-Ho, «pie 
toutes les mesures y étamnt prises, et qu’il 
n y avait l ien k craindre.

Au commencement do ce mois, l'opinion 
jmbiitjuo s’cUiil tellement émue do l’incurie 
des autorité* quo lo Conseil do Villo do 
Québ«:c, la Chambre de Commerce, les nié* 
docins et la presse so rendaient eu corps à 
la Quarantaine pour voir do leurs yeux co 
qui en était.

L'impression des vlaiteuis a été du dé- 
g o fit.

Pour sa part, Y Electeur a cru que rien no 
pourrait donner uirj juste idée de crtf.o 
prétendue Quarantaine quo l'illustration 
des principales choses qui ont attiré «ou 
attention.

Notre première gravure est une vue des 
ulmrdH do 1* J lo, montrant la jetée insuffi­
sante, où no peuvent accoster quo les ba­
teaux do fniblo tirant d'eau. Il faut k tout 
prix un quai k eau profonde, sur lequel se­
ront installés des appareils de désinfection 
k vapeur «lo sorte que l’on puisso k I aiao 
désinfecter au besoin plus d*un vaisseau.

Vnil/i dos minées qu’on demanda cette 
amélioration, sans pouvoir tirer le gouver­
nement do son inertie, i! paraît qu'il a enfin 
décidé de dépenser $100,000 pour cola; mais 
cet ouvrage no peut être commencé que 
l’un prochain, et terminé Dieu sait quand, 
«luns tous les cou trop tard pour faire face 
au danger qui menace lo Canada en co mo­
ment. «

Jusqu’ici, la désinfection dos vaisseaux 
s’est faite dans des condition* tout k fait 
insuffisantes.

C’est co «jue représente notre 2o*grsvure.
Les steamers, ne pouvant toucher S la 

Jetée, sont accostés au large parle Challen­
ger, un petit bateau qui fait le «ervice de 
File, et qui fait le tour du steamer pendant

Sue ses pompes envoient de la vapeur dans 
es loyaux qui sont promenés d’un bout k 
l'antre du steamer par les hommes d'équi­

page du OhaHtnger. C’est d«j cette opéra­
tion que l’on nous a donné le spectacle pen­
dant que le photographe, M. Livernofs, 
braquait son Instrument sur le Challenger.

En descendant sur l’Ilo, l’un© des pre­
mières constructions nul s’offre au regard 
est celle où sc fait la fumigation des objet* 
suspects. CerÉp-cl sont suspendus sur des 
fils métalliques ; on y dépose le» vêtements, 
la literie, et l’on brulo du soufre dans de* 
cassolettes installées sur trépied au milieu 
de la pièce. C’est cet appareil trèa primitif 
quo représente notre 3e gravure.

Plus loin se trouro un autre bâtiment où 
se pratique la fumigation par la chaleur. 
C’est un four où l’on inaintieut uuo tempé­
rature de 240 degré*.

Ce système de fumigation, quoique meil­
leur que lo premier, n’est pas encore par­
fait, parce qu’à cette température élevée 
le linge est quelquefois brûlé. Une tem­
pérature plus basse ne répondrait pas aux 
exigences de la désinfection.

Notre 4o gravure représente l’intérieur 
do l'hônital destiné au.? pestiférés. Cola 

** aux stalle* d’une écurie.

Lu un nmt, l'instalhiti m en général 
indigne d uno quarantaine. Uappcloti.», pour 
Unininer, co qu'en écrivait un journaliste 
conservateur au lciiiivnmiu do ki visito du 
2 RcpLotnhro : .

“ La chambre don lavoirs est loin dVtro 
|mu fuite. Disons d’abord que l'oau cil up- 
police à bras. Userait hi facile «le fauo 
venii » vau du fleuve au moyen des tuyaux.

“ Irins le» pluiulu-rs, partout, il y a «lo 
larges fimtos, co qui «‘Ht contraire aux luis 
du l'hygiène.

“ La clnmhro «les Inuiih est passable, les 
bains Bout bien déposé», mais gland nom- 
bro no fnnctiuiiiicut pas, lus eliauto-plourc* 
m foiiclioiuieiit na», lo («lyaux sont brisée, 
etc. Il y a là do grande» améliorât ions à 
faire.

'* Le.» closet » sont très mal entretenues. 
Il n'y ii pus d’eau, los tuyaux août brisé*, 
le» poignée» uiiacluVn et los boxHlnu loin- 
pli* do iirntiib u» f«H*alos Dieu sait si les 
mu robe» peuvent s'engondror là.

“ La b:\tisso «pii sert d'UOpiUil a nu inté­
rieur assez propre* Kilo est on bi iques à 
deux étage».

“C’est cut to partie du la Quarantaino 
qui olhv le moins «l'objection. Cepoiidiuit 
ceux qui pictcmhaitmt y trouver toute» les 
amélioration» iiioderncs seraient grande­
ment «bçu».

“ Le plancher «b* l'hdpitnl est on boi» 
mou point,u\t'c l'uiito» lié» nianpiéo». l.o» 
pliutfios no h'ajusto no.» parfaitcnxMit au 
planobci et la niurailIu,saiiM revêtciiiunt, lé­
/aidée par endroit», n«* iu]>ond jhvs aux exi- 
gcnccfl «lo l’hygièno moderne.

“ Comme lut nues, il n’y a Ici quo dus 
puits avec aucun système d'égoût. 'l’ont 
autre système cHt impraticablo k cuu»o «lu 
manque d’eau. <’«!tl«* privation d’eau, dans 
le eus uii un certain nombre d'immigrants 
seraient, forcés «lo rosier, aurait les plus 
cravoM incoiivéïficnt». Kn effet il n'y a 
dan» toute l'ile quo trois puiln peu profonds 
et «pii uo fournissent «iit’uno «piantiré i«.»n 
reiti emte d'eau potable. "

Il m* non» eut n.ui poH^ibb- do diit* (piello 
toih'ttu a subi la Quaiaiitaiiie dan* ces 
derniers temp», attendu «pie ponemne n’y 
est admis que l«:a éinigrunls inultulos ou 
BllSIHICtfl.

Tout ce quo non» «avons, c’est qif’il y a 
de grand» travaux à faire, et nous n’avons 
pa» encore ontendu parler d’uuoun Oo eus 
ouvrage* doiiuén A 1 cntrcpriHo.

On reste même absolument sans nouvel­
les certaine* do co «pii mu passe, en dehors 
des rapport» contradictoires qu'on fout lo* 
passager* «le» Htcamern. )l nui ail pourtant 
xi facile do télégiapluor tou* los jouis un 
biillrtin officie).

AU PALAIS
L’aüairc «les $100,000 «t« 

sir A. I*. Caron
Enqnôto do la Commission

Royalo
FIN DE LA DEPOSITION DE M. J. a

SCOTT

Audicnco «Vhier après-midi.
L'audisneo d'hier aprèR-midi n'a offcrl 

aucun intérêt. Au point do vue du l'accu- 
% il ion comme «le la «U-funoc, clic a été * ms 
importance.

M. J. G. Scott, gérant «le la compagnie 
«lu chemin du fer «lu lac Samt-Jcan et hc-
crétairo de la Québec LakoSt-Jo! n Luui* 
bering A Tiading A t ,’«> u tcnniiié su déposi­
tion qui a duré deux jours.

Dans son Intel rogatoire en t ran»m:cstion 
M. Fitzpatrick «'est surtout attaché k dé­
montrer, en faisant détailler par lo témoin 
les travaux exécuté», 1rs difficultés conni- 
dérablas quo présentaient 1**» terrains acci­
dentés pnr où passe lo chemin do for,quo la 
compagnie a bien gagné lc« subsides qui 
lui ont été accordés, et le dévouement plein 
d'abnégation «lo la compagnie pour h* bien 
public et l'avancement de la région du lue 
.Saint-J ran.

Voilà k quoi ont tendu toutes 1<n» ques­
tions de la défense.

L’enquête a été ajournée ic’t.rois liouirs et 
demie jtisipi’ù dix heures et demie ce matin.

M. Hecmor, entrepreneur du chemin du 
lac Ht*.Jean, a été aisigné comme térnoPn et 
comparait r a ce matin.

DERNIERES NOUVELLES DU 
CHOLERA

Un député français ut sa familie 
atteints par l'dpiddraio

ANGLETERRE
Queenstown, 24 septembre.—Les règle­

ment « «lu la qtiaranlamo de* autorités amé­
ricaine* défendant l’entrée aux Klats-Unis 
de tou» les passager» de seconde classa d’un 
truiiHatlaulKpie qui ne prouveront pas qu'ils 
sont citoyen* «!«•« Ktats Unis ou ont des ié- 
sidence* aux Ktata-Uui*,a obligé le steamer 
Cep halonia, du la ligne Cuuard, «jui voyage 
entre Liverpool et ltoaton, de débarquer 4*1 
do ses passager» k Llverjrool.

Ces jmnsagerM auront envoyés là d’où ils 
viennent aux dépens de la compagnie Cu* 
nard.

FRANCE
Purin, 24 septembre.—M. Dunray, morn- 

bre «le la Chambre de* députés, sa femme 
et son enfant,ont été frappé» d’une maladio 
qui a tou» les symptôme* du choléra asiati­
que.

Havre, 24 septembre. — Avant-hier qua­
tre-vingt nouveaux cas do choléra oiU été 
signalés.

ALLEMAGNE
Hambourg, 24 septembre.—Les bulletins 

officiels pour la journée de jeudi iiulhjucnb 
qu'il y u cu 149 nouveaux cas et 49 dé^«s, y 
compris 50 nouveaux et 20 décès qui n’a- 
vaicut pas été signalés la veillo.

Les chiffres officiels sont toujours beau­
coup moindres que ceux donnés p** les 
journaux.

AUTRICHE
.Vionnc, 24 septembre.—Doux personnes 

sont moues on cettf villo d’uno maladie 
qu’ou soupçonne être lo choléra.

RUSSIE

eu
Saint-Pétersbourg, 24 «eptembre.—Il y A 
34 nouveaux cas do choléra ici jeudi cl 

ô décès. L'épidémio est presque complète- 
meut disparu k Nijni-Novgorod. La grand© 
exposition aunuolle en cette ville a été*fer* 
méo hier.

ETATS-UNIS
New*York, 24 septembre.—Louis Wvin- 

hagen, qui avait été frappé do choléra asia­
tique il y a quelques jours au No 14 Ifirel 
street, est mort nier ù F hôpital.

Washington, 24 septembre.—I^e goïvor- 
ne mont du Guatemala a émis un décret qui 
ferme les port» d< ce pays sur l’Atlont^ue 
a tout vaisseau étranger, pour emxjépMi 
l’invasion du choléra.



Ii' ELECTEUR
SUICIDES D’ENFANTS Ouverture des classes

SANTEUN DRAME DE FAMILLE St tamer a A rri vé* à Dt
Stcinh’oft Québoc Hambourg 
Germanie New-York Liverpool

. . _ COMMERCIAL*
r\ cm do i. __
vriront lundi, lo 21» courant. ri 9 h. iht 
No^niu [tichardton. J ouHeigueraloommo 
par le nêàtrà lo françabi, l'anglais le oiilctil, la 
tenue des livre*», oto. Je me nuis A»«ur6 les 
ncrvloo» d'un professeur do nationalité an* 
Kluiiw pour enseigner celte langue. Toute* lot 
branches commerciale* seront suivies d’uno 
manière spéciale. J’t>u\ rirai en mémo temp* 
unecla**o du soir et donnerai des count privés 
a domicile ou cher. moi. 8’a'lrc«w*or au No U\

_ , ^ _ __ J JjCa clas
mon académie commerciale ou-

Paris, JO septembre soir.
Le procès quo vient do juger le tri­

bunal correctionnel de Borliu cat sin­
gulièrement ttugsMtif quant à la psycholo­
gie du criminel féroce. Les membres du 
congrès d’anthroj>ologic criminelle feront 
bien de l’approfondir.

Lsi fillo du peintre Yeraocke, âgée de 
trrir.o un?, était accusée d’tfvoir volé ri une 
voisine son porte-monnaie contenant 90 
pfennig* et <1 avoir jeté A l'eau lefils do la 
accoude femme de «on père. Un pareil 
Attentat attribué a une fillette do treize ans 
u’est déjà pas banal, mais la suitodu procès 
a modifié la Kit nation du tout ou tout.

L'aoouséc ?e reconnut coupable du vol, 
et fit. en sanglotant lo tveit suivant :

" J’ai volé h a 90 pfennigs parce que j’a­
vais faim. Nous ne recevions aucune nonr- 
lit lire,* ma belle mèro nous envoyait tou­
jours mendier du pain.” lorsque ma mère 
vafc mort**, cette femme est venue chez nous 
pour faire le ménage et elle nous battait 
cruellement, pipi I'a plusieurs fois chas*, o 
de la maison, mais elle revenait toujour?, 
et il a fini par l'épouser.

» Le président.—Combien t*t«• vous d'en­
fanta î

L'aocnnée.—J’avais une smtir plus Agée, 
puis une ©a* ur endette, et nia beilc-raère a 
amené avec clic dan* lu maison le petit 
Herman.

Cos enfanta avaient un tuteur qui fit A 
l'audience la description do cci intérieur de 
famille.
• —La pinvre mère do l'accusée était une 
brave femme ; mais, Après deux années de 
maladie, elle est morte de la phtisie, c’est 
alors que la femme actuelle do Verueckc 
est entrée clans la maison. Cetto fentrne, 
qui a déjà été* condamnée k cinq mois de 
prison pour sévices, ai' mit A maltraiter les 
enfants do son mari. Une fois les raisins 
m’appelèrent pour venir au secours fie la 
petite accusée, que sa belle*mèrc battait 
avec des pincettes.

La cuisine était couvert* de sang et lo 
dos et les épaules de la petite tille était en 
chair vive. Ix»» voisins auraient voulu 
retirer le? pauvres enfants À cette mégère, 
mais, comme iU étaient eux-mènies dans la 
misère, ils no purent pa? les prendre A leur 
chargo. Los enfants restèrent avec ccttc 
femme brutale et continuèrent à subir de 
mauvais traitements.

Le président passa au second article de 
l’acte d'accusation, qui portait, quo la pe­
tite l*larn .ivoit pris en haine son demi- 
*rètv Herman, Agé de sept uns. et «tu’elle 
, v:\it dit qu'elle le noierait parce qu’il rap­
portait «les faussetés A sa belle-mère et 
jlui avait raconté qu’elle avait volé 90 pfen-

Nou3 nous empressons d’offrir nos plus s'ncères renier* 
elements pour l’encouragement dont nous avons été favo 
risé depuis l’ouverture de notre gran ie vente de marchan­
dises sèches qui adonné un résultat dépassant toutes nos 
espérance-,

ba ven'e se continue avec la même réduction sur le prix 
coûtant et nous sollicitons votre bienveillant patronage au­
quel n us nous efforce -ons de répondre par de nouvelles re­
çu étions que nous ferons surrevici >n du stock, que nous an­
noncerons à l’cccasion.

Nous désirons attirer votre 
llflSSil? attention par le fait qu’é­
tant complètement en dehors de cette 
ligne de commerce, il faut que ce stock 
soit vendu le plus rapidement possible.

Tabloau dot; Marées
Date Matin 

Septembre h. nu
10 5.28
20 0.11

; 21 G. 40

Jours

Lundi
Mardi
Mercredi
Jeudi
Vendredi
Samedi
1 b manche

m> mu
Que:n Medeciue Go.

DR GORDONMONTREAL

A VENDREA VENDUE PAU

N. Tl Le courant cxmiinn 
quarante-wiiuj minutes nj i .* 
haute.

l'uasrs i»k V.A r.UNK.—Premier * 
jeudi, 29 septembre, à 1 h. 29 p. ni

MA VENDUE. -Lopins beau »lto 
«lo coimnerco du dinirlct il»» 

Tîimomki. Coin de 4chemins,établi 
dopui» lo ans. Clientèleîuuuréc. BA- 
thw«*do première classe ot neuve*. Condi­

tion* facile*. Induction (le moitié do la va­
leur. Livrable dans %) jours, 

i'our toute* autres Information'» s’adresser A
K. OUKLLKT,

„ Sto-Luce Station.L'vis, 25 août—lm

CHIMISTE & DROGUISTE

No 109, RUE SAINT-JEAN
C Juillet Sun. Q.H

Sorvico des signaux
Québec, 23 septembre.

Rivièro-dn-Ixnip.—Clair ; vont S.-O. 
Montant, A 3 ]». 1XL, remorqueur Lord titan- 
tei/ avec une goélette et une barque.

Pointe-au-Père—Pluie ; veut O. Mon­
tant, 1.3U p. ni.. Coban. Leuccmiant, 3 p. 
ni., IPamnek.

Ma ta ne—lhumcux et calme. Montant, 
8 a. to., IP. U. X. JC.

Cap Chatte—Vont N. Montant, à 10 a. 
m., roi » no.

Rivière A la Martre—Calme. Montant, S 
a. ni., JJeddiiujUm.

Cup Madeleine—Nuageux et calme. 
Montant, l p. m., Vancouver. Descendant, 
1 p. nu, Peruvian ;2 p. m., Assyrian.

Paine Point—Calme. Descendant, hier, 
•4 p. m., Iajbrader.

Cap Désespoir—Vent O. Montant, hier, 
3 p. in., Miramichi.

Cap Rosier—Pluie et calme. Descendant, 
TYqfiügar.

Pointe «les Monts—Vent O. Montant, 
une barque.

IfcREVET AVENDRE.-Brevet d’invention 
Sm rapportant 75 p. c. do profit, i'our détail* 
s'adresser a cc bureau, -j.iuo.MALADIES des YEÏÏÎ GOELETTE A VENDRE.—La Julia, do 

43 tonneaux, construite eu 1301, compte- 
tonieqtgréée, 2‘uuo des plu* fine» voiliércadu 

Saint-lauréat.
Conditions faciles.

S’af rcs-ior k
SKV. COTE, marchand. 

Sto-Luoc, (xv Kimouxki, 1*. Q.

L’assortiment est encore au complet 
dans tous les départements et nous sol­
licitons une visite chaque fois que voiès 

' ez besoin de marchandises.

Dr W. Beaupré
OCULISTE,

58 r;i8 St-Loais, Qnébsc 17 sept
Do l’uni vorsité et dos hripllaax 

do Paru et New-York ALOUERTIf.URI» DEBUItKAU.—9h. k 1 h 
p. m.

Téléphone, 722. Vis aux marchands
ilquo küIo d’échantillon».

S'adresser a
Hotte 4L.

Bureau de Poète do Québec.

Uno nmgai

GérantLOUER. -UN BANC ilYglDo. situé au 
meilleur ondroit do la Basilique de 

boc.
S'adresser A la boite 152,

Bureau de Poste de Quél>ec.POUR CETTE SEMAINE P. S.—Le magasin se ferme tous I03 jours à six heures, excopt5lo samedi

r EMpèi atvkk hier à Québec Morne et 
pluie durant l'avant-midi. Thcr- 
(à l’ombro) : A Th. a. m.t 58e ; 

1 ° ; à Ü li. ]>. ni.. Gô°.
A LOUER.—Un beau logement, quatre 

chambres, dans un rcs-ao-cluvu&ié, avec 
cio3et, cavo et hangar.

AUSSI 4 cadra* do clul<isifi avec chisiis 
double et simple a vendre a b<m maroliA

S*adrf*wor
No 172 rue StOlivier.IG sept —j n o

rnoimdio GRAND? RED'JCTiON DANS 
LES LIGNES SUIVANTES

h midi

DEMANDEZ A VOTEE PHARMACIEN 
LA CELEBRE PREPARATION CONTRE LA FAIBLESSE

ANCHOR WEAKNESS CURE
— o XJ —

REMEDE ANCHOR CONTRE LA FAIBLESSE

Mocv EM F.NTS DES i’AQUEDOTS F06TB
— Le j* vqucl>ot - p/v>U. Sardinian, cap. 

Win Richardson, quittera notre port de­
main h 9 h. a. m., pour Liverpool, avec 
iusagers et cargaison génénvle. Il prendra 
le courrier en pwi.vmt 4 Kimouski. Son 
coumer sera clos ou bureau de poste de 
cetto villo h 11 heure».

— iKvjueliot jKHte Xumûiian, cap. A. 
Mc\ icol, «*st lo urochain steamer attendu à 
Québec avec malle? et passagers.

EXCURSION
AKFiUElLE D’Æ’JTOSSaS A

100 cloz. serviettea en toile ^ 4 c. 
la pièce, un GRAND LOT serge cho- 
v rot to double largeur pour costumes, 
noir et bleu maria à 39 c. la verge.

Nous avons aussi ua magnifique 
choix de blouses Courtes, et Man­
teaux demi-lon^s, dernier* £oûfcs.

LOUER. -Deux ma^nltl- 
(pies logenicriU noufs.de 

pt appirto-TcnU chacun, rue Hé- 
rd, No.Vi. Il-au site, on faco (lo 
néniJ. ComiiUoiiü faollu-i. 
ri'adnxvier a

J OS. ST-PIERRE.
Miuvhatid de gloa DETROIT, CHICAGOaoût—j.n.o. f]E nouveau ronièdo est le Tonlquo reconstituant lo plus complet qui ait été Ju-qn'id offert 

ti tous ceux qui sont faibles. Ainsi, ceux qqi souflztmt dus pcrumoos -Cousomptlon • 
l’estomac (dyspepsie fsou» toutes lo» fonuosi ; de pauvreté ou Impureté du sang; »oy« 
ceux qui relèvent do maladie, les convalescents devront faire 1'msU do us puissant 
tonlquo qui ri informe tous les éléments uéccMftire* a la Nutrition et a laRooonstltutloiidei 
tissus et du sang, (’’est done la Veritable Modeclro fortifiante de la familR*. ot elle con­
vient également a l’ilommo Fail-le, a la Femme Faible, aux Jeunes Personnes Faible», a \x En- 
faut-* Faibla. Le "REMEDE ANCHOR"«’adresse» ton» le» genres d'épuûoaietit, do débilité 
et il est appelé a combattre avec succès cetto grande plaie dos faxriUlee: La F.ubleâoC.

N. B.—Lo " REMEDE AXCFIOR” est la meilleure niédocino quo l’on puisse prendre pours» 
protéger contre le Choiera et les allcctions do la â&i*ou (ltw chaleurs.

ET TOCS LES POINTS DE L’OUESTAISON A LOUER.WÊ_____ l no bon no maison,
Cvfl située ru o St-Joachiui N'ojS.C'mipro- 
tmnt 3 apiiarteinorils et uno cuisine attachée 
a ln maison, eau. closet. «-Lo.. ou parfait ordre, 
i’our antres informations, s‘adreuser A P. J. 
Krédérick. No 21 rue Jupiter, ou à la comi>a- 
guioilft navigation Kichrlion et Ontario.

13 soptoiiihrc—l n o

j L’aocnsé protesta énergiquement contre 
(x'Ue charge, ei développa devant la cour 
'tout un projet de suicide collectif, qui sans 
-doute eft uniquo dans le» annales judi­
ciaires.

• —Je n’ai jamais détesté mon petit frère, 
dit l'accusée, et ni je l'ai jeto A Veau, c'est 
parte qu'il me l'avait demandé. Le 15 mai, 
•inv souir, Herman et une |»etite amie, Mal­
vina, nous sommet! allé» ensemble h l'école 
du dimanche ; chemin faisant, ma sa*ur a 
diL '* Jo ne veux pas retourner k la maison 
parce que maman m’a de nouveau battue 
avec les pincettes." Herman fit la inf mc 
.déclaration, et nous décidâmes tous les 
ttiatro que nous nous jetterions ensemble 

4 an» la rivière. Mais avant de mourir, nous 
'voulions faire un tour dans un manège de 
chevaux de bois.
f Nous avons regardé les échoppe» des 
forains et nous sommes jevrti» vers neuf 
heures. Quand nous somme» arrivés au 
pont, lo petit Herman a dit : 41 M: it.tenant 
noria niions nous jeter a l’eau, tu peux me 

«pousser, mais tu dois sauter après moi. 
Alors je le soulevai avec l’aide de Malvina, 
puis noua Vu vous lâché et il est tombé dans 
la rivière. Ur.c fois sous l'eau, il a crié : 
Clara 1 Chu a ! j'ai voulu le repêcher, mais 
j’ai eu peur, et non» nous sommes tons «au- 
\ és pour rentrer h la maison. Le lendemain 
matin, maman ma demandé où était. Her­
man, et j'ai répondu que jo ne le savais 
pris " •

Cc’qni rcamM t nettement des dépositions 
de* trois en far. Cm, c*e*ît qu’il» avaient réel­
lement pris la résolution de mourir ensem­
ble.

La petite KHse Vcmoekc, de neuf
un*, déclara an milieu d’un torrent de lar­
me» ; " Nom voulions non» noyer tmis le» 
qualm ; maman nous traitait toujours si 
mal,.nous frappant et nous laissant avoir 
faim, que non» aimions mieux mourir."

Quand le président lui objecta que la 
petite Malvina n’avait aucune.* de ces rai- 
im n» pour vouloir en finir avec In vie. le 
témoin de neuf ans répondit : KUc voulait 
mourir avec non» pan c qu'elle croyait que 
nous serions plus heureux an pnrult».

Malgré cc» circonstance» émouvante», les 
magistrats condamnèrent la petite Ulauv h 
tri*.s ans et trois jour» de prison.

Avant quo d acheter aillours.
Venez nous voir, 0 sept, et le 1er oct. ’92Ligue DomDuos.—Ijo steamer rasent­

* vr, cap. IL C. William, de Liverpool 15 
sept., avoo 125 passagers de cabine, 05 in- 
tennriiiairo et 260 u’entrepont, en outre 
d une cargaison générale, est {xisaé à Cap 
Madeleine à 1 h. p. m. hier et est dù dans 
notre port cet après-midi. Tous les jiaasa- 
gers saut Anglais ou Se*t4inAVc», la com­
pagnie ayant refusé ton» autre» immigranta.

—Ixj steamer du gouvernement Alert est 
arrivé d'on Lu* hier soir cta amarré au 
quai de la Reine.

—Une dépêche reçue au Service des Si­
gnaux dit que la goélette h vapeur Anns 
AfcGct, avec l'équipage et le matériel do la 
barque naufragée Alàion, a quitté Fox Ray 
pour Québec & 1 h. p. rn. hier.

~Unc autre dépêche dri que la Imrquc 
Prinds Oscar et le remorqueur Lake ont 
été rends À tlol et sonu partis jeudi soir 
pour Québec à la rem on j ne du Lord Stan­
ley. Une dernièro dépêèhe dit que la bar­
que et la goélette do dauvetago G. T. D. 
sont passées .\ la Rivièo*e-dn-I»np à 3 h. p. 
m., hier à la remorque du Lord tiUuiley.
S *—T.e bâti mont-lumière \ vapeur améri­
cain No 54, venu par les canaux, est passé 
ici hier en route pear sa station sur l'At­
lantique.

IL & 0. GAGNON PfflX AtlEfi [T litTOUR DE QUEBEC A
DEMANDES POUT HURON...................

DETROIT...... ,.................SAGINAW ET JJ A Y CITY
G RA NT) RAPIDS..............
CLEVELAND.....................
CINCINNATI.....................
MILWAUKEE...................
CHICAGO...........................
ST-PA UU MIN N F. AI *OLIS on DÛ LÛT) t

Par tout eliemln ( M Chicago..........
ST-PAUL MINNEAPOLIS, vinGmnd-

ITaven et Milwaukee................... .
6T-PAUL MINNEAPOLIS, vbt Liko 

entre Sarniact Sault Sto-Maric.... 1 
DULUTH, vid Like i>our Sarnia...........  ,

183, rue St-Joseph,
(VIS-A-VIS L'EGLISE ST-ROC EL

QUEBEC

$1X50
16.50
17.50 
1Ü.00

EN VENTE CHEZ TOUS LES PHARMACIENS

N HOMME D’EXPÉRIENCE. ________ fiail» le
vJ commerce d’épicerie» et ayant uoe con- 

ualîfsanc© générnlcH. demande uno situation 
»o»t en ville ou à la campagne. Pourra voya­ger au besoin.

Adre.*«o R.
Jhrreau do J/ElectcurÂ VENDRE A BON MARGE

— -r ooo —
Tout un assortiment complet d’imprimerie 

pour un journal ct jobs, conaULunt en

Deux presses cylindres
— HT UNE —

JEUNES FILLES DEMANDÉES. I
un magasin do la villo. On exige qu’< 

parlent (ou sachent) Jo français ot Fang 
S'adresser, par lettre, Roite 555, JJureau 
Poste, Haute-Villo, Québec.

JE PRENDS PLAISIR D’ANNONCER
Que je ferai une OU7ERTORE

____-p-) -pi _____

C3-_â.2S3sri3
------- 3E3 *JC -------

Les dernières nouveautés pour la saison

Mardi 29, Mercredi 21, Jeudi 22 septembre

JI.Oj

BILLETS BONS JUSQU’AU 17 OCT. ISO

HÜIoîh j^.ur Cleveland no comprennent pa» 
lo rcpa« et lo coucher *»ur les bateaux de la 
Detroit and Clovcland Steam Navigation 
Company. Repas compris dons billet rid Like 
et SaultSainto-Mario mi Duluth.

ATTRACTIONS : Acheteurs de billet vld 
lo chemin do for du Uraud-Tr«>uo n liront 
l’avantagodo passer par le tunnel Sfe-Cîalro. 
J^“s trains do passagers ont jurisé pour la pre­
mie-ro fois par oc grand tunnel lo V décembre 
l*3h C’eut le plus grand tunnel sons-marin 
du monde ; c’e»t un tubocu fer solide do 13 
pieds 10 pouccd dô diuim-tco, ot de plus d’un 
mille de long, avec accès d’au-delti do doux 
mlllosdo long : rôtit $2.70:>.0), reliant le Un

&RÀNDE aOKDON ON DEMANDE. Un l>on moulin a café ct 
une balance do comptoir. S’adrc«ser 
ruo St-Joscph.

sepitembre 1532.
AUSSI

5,000 10s de caractère neuf
DEMANDE —l’n sollicltoor ponrlavUlc 

bien recommandé Pilaire ct dopoiwcs 
poj'és a la sema!?on eommençant. Position 

permanonto. Plant» (vinorimUn^ ot canadiens. 
Avantages w»m égal. DROWN, lirai Go., 
Nurseryinon, Toronto, Onu 

sept.—3 m. 1 ni s

Journal ct .jobs, rangs, c&sscfi galleys en 
cuivre, rJuo et bois, couteau A Il’ctü. 

près.-sj rt epreuvea. etc.

G£!D, CRAIG &G3? ^ Uno visite ost rcspectuousemont sollicitée
17 nop t—1 m n.ida avec lus Etats-Uni».

Ix*-. billets boon pour continuer îô voyage par 
tout endroit ci-do-us dédgiié, muh Ion voj**\* 
gcurs laissant Montréal par lo train do 9 h.45 
a. m.. auront le privilège do rester A Toronto 
Jusqu'au londeruain matin, et ceux partant par 
1rs tralps do 8 h. et. 10 h. 15 a. m., d*y dcmocrer 
lu qu’aux trains du midi pour l’Ouest. Ijos 
Toyagournon r->^sc.ssion do billet» d’excursion 
pourront so prociiror les commodité* dus char 
dortoirs aux taux ordinaires.

Procurer-voua vos billet*, ot lit»anxbureaux 
de la compagnie, ruo Sous-le-Fort, vis-uvLs 
1 hùtol St-Lïiiis ou h la garo dclaPointo-Lévls. 
N. J. POWKK, D. O. PEASE.

Agent gel», des na-s. Aitçut pass, dish L J. jskAKGKA.Vi, *
Agent général.

SEUL PRIXI B RJtn ixomhge: ’EXPSRÏSNCE, . . twrîuntparfaitement le fmnçal» et l'anglais de­
mande une place comme gérant, d'un hôtel 
ou commis de bar dans la villo do Québec.

H peut fournir d’oxccllante» recommanda­
tions. Adresser P. A. bnivau de YJ 'U.*'teur, 
Que boc.

U 1^8

Passé hier:—Steamers Ler'Ubttry et Ac 
tir* Sydney, Garnet, Glace JL\y, tineaton 
Cow lîay, pour Montréal ; U unmet, Mont 
réûl, jMiur Royaume-U ni ; Tordent kjotd. 
Trois-liivièros, pour Sydney.

1er sept
No 137, RUE SAINT-JOSEPH, SAINT-ROCH; QUEBEC

Demande D’emploi,—Unejcmno nom-
mo i>o*aédaut do bons ccrtillcats et so- 

clmnt la ^Céuugraphie diVîirenût uuo pa-iitiou 
dans un bureau ou dans le commerce. 

S'adrcssor
1 .* août—j.n.o. E., A co boroau.

Remorqué» :— Rùtimcut Doris, arrivé 
hier à la remorque du JXtnntl'**. — \aj Sil­
ver Hay est arrivé hier dan» notre port 
traînant h sa remorque cinq Large» de ca­
nal chargées de charbon, ot un dragueur.

Celte espace es! rc
Leçons de Musique

LEON DESSANE
Organiste ot professeur do mu»iquo

46, RUE S7E-CEP4£Vi2VE
(CAP)

T nn Innnpq pourrontètro donnée» soit chez
LCo iOoJIlu |.» t»rof»vi->»ar. au domn-ilo

par J. EMILEEn destination de QuSbcc
hrigg Holme (s), Mclîicun, Newport 

2Ô sept. CARDS k CIE, ARTHUR LAViONEEn destination de Montreal
Oolina (s), Brown, Olaagow, 20 sept. 
Monte Videal) (s), Ferguson, Ixmdrcs, 

sept.
P'îassey (s-, Pollcxftn, Bristol, 2! sept. 
Toronto (s), Davies, Liverpool, 23 sept.

Ecüteui' de Musique, Importatjurchauds-tailleurs, 117,BRGiT AU BUT
IDE

* I-e grand watt dans Fort de guérir ediv- 
aiste ri oonnriltre lo rwnMe sûr, rapùlc et 
ctfiuioe |*oi r une maladie détcrniméo et h 
l’appliquer sans tergiverser, ;'i aller droit 
au but»

C ost perdre son temps, son argent, ct, 
fmrfoia, i«»pirr sa santé (pie d'insiter tlan» 
Je choix d'un remède, âorirju’ou sait par 
l’expérience de «c» voirins, quo tel remède 
est sûr dans soh effets. Si vous toussez.-— 
c'c»»t L î-.aison des rhuuios eu ce moment— 
aller. ctiBZ le premier phaunucien venu ane 
Vous ixncontrerez sur voire chemin et de- 
nuindea-lui un llacon do tin unie flhxunal. Ce 
n'esb paît un remède ruineux puÎMjne vous 
eu avez vingt pour vingt-cinq eentin?,
mais vous jugerez jmr von» même de se» 
merveilleuses propriéLls. Celui qui i\ uuo 
loi» essayé le JJaume Elan nul lui conserve 
un souvenir rccounaissant et au moindre 
syiuptôuiQ de rhuuie, toux, bronchite, il 
recourt à son remède favori, qui, régulic*'e- 
i*.*.ut, dès le» premières doses, lui procure 
nu soulagement bienfaisant, ct bientôt 
après, un rétablimement complcL Voulez- 
vous un exemple à l’appui ? Il ae trouve 
contenu dan» ta lettre suivante :

“ Montréal, 2 scptemluo 1S02,—Mon­
sieur L R. Baridou, agent pottr lo Daime 
J\htuned.—Je me fais un devoir de vous 
«lire que j’ai trouvé le Paume. Jlhumal très 
etiicaoo dans un cas de gm* rhume dont jo 
souffrais : 1 y a quelque temps. 11 m’a aulii 
d’en iiren ire quelques do-os jioiirine guérir 
oonquèteruent, je Je rocommaxMie avec c*m- 
naissance du cause k t*>u» ceux qui souf­
frent de rhumes ou d'affection des pou- 
mous.

“ Je suis, avec considération, votre toutjl'.VÇKté .
Armand PAUtri, 474 tue Craig, Montréal.”

Ijo liaumi Jlhumai se trouve dans toutes 
les lionnes pharmacies de la province, du 
Itaminion ct des EUta-Uim et 3e vend 23 
ccntina le flacon do vingt ffoscs pour adul­
tes. Surtout ne vous Laissez pas induire â 
prend ro an autre sirop inférieur h la place 
un Paume H huma! dont le» résultats sont 
garantis par les attestation* de millier» le 
fcnaUde» ga» ri» par ce traitement agréable, 
facile ct peu coûteux.

2f»—23 ct 24

rae St-Jcan,
LEÇONS DE MUSIQUEA mW» de •

Nether Holme (a),Markham, Greenock !\L Arthur n. Lai>ointe,organUie,reprendra 
hon cours do ** piano " et * a’orgno ” » partir 
du 5 iteptombre prochain.

STadrastor - iir a nViidonce No. ruo 
Massue, Sl-Sauvour, ou par téléphone No. 
CôL

31 o—l m.

I\»11ES, ETMACISI®
3 tnoDA rrirés de 3 f ont real

Oxen holme (.-*), Maxwell, Liv 
sept.

PI AS 02, HARM0NI0ÏÏ2, ORQUES CRAIG & CIEREIDû'é^liso et Machines à coudra ECONS DE MUSIQUE M. lo p____.ttsourJ J Goo. McNoll dénro Informer *oa éJèvos 
ct lo public eu gn\néml qu’il ouvrira «on salon 
itr musique mercredi, lu 7 septemhro.

Les locoïis pourront fetro donnée» h Ha réd- 
donoe. No 7 ruo Jupiter, faubourg St-Jean, ou 
à domicil©. •

7 sept—1 m

A rri I'd* d u. Crui a- la 
Dca, Hansen, Lisbon, 21 sept. FABRICANTS DE PAPIERS

RUE SAÎrëT-PAUL, QUEBEC
PIANOS ET ORGOES

Do» meilleure» manufactures, vendu* *i à*»

PRIX EXCESSIVEMENT MODIQUES
Arrirr* dans le port de Québec

Sept. 23.—SS. Louuburg, Goulu, Sydney, 
Goo. M. Wehritor *(• CV>, pour Mont- 
ré&l, charbon.

------Activ, Mallustoti, Sydney, Carbray,
Boulh & Co# pour Montréal, diar- 
bau.

------Garnet, Burkitt, Glace Bay, pour
^lontréal, charbon.

—-Suça ton, Monncl, Cow Bay, jxmr 
Montréal, cbarlion.

------Stèiuiioft, VVoorpel, Hatubôurg, 7 sept.
Wm M. Macpbonon.oargaLon géné­
rale.

Batinu ut KoruadotUv, Xhbrstenxeu, Gieo- 
uock, 8 août, F. Gunu, charbon.

------Doris, Ra**mvl»org, Gvtvcastlé^U août,
Québec Ca* O», èliarboB.

Barge du canal W. K. Durvea, IL>bort», 
New-York, Carbray, Routh &. Oie, 
charbon.

------Clara A Lixrie, Lal>crgc^ )Miitoliall,
Archer A Co , charbon.

------C. M. Curtis, W al rod, Hoboken, Bon­
ne IX <t Co., charbon.

—-—W. Smgii'ton, Walrod, Ilobokoo, Ben- 
notl A CXv, eliarbon.

------Géx». ik-u. Harrison, Raymond.White-
luall, Car b ray, Itouth A Co. .charbon.

En chargement*
23 sept.—Ferdinand, 12fi8, Londres, riicc 

Bros <* Co., Bonin Txmtse.
------Sl-Fhilnipe, 121, Whitehall, R L

Sowell, Ùaatiu Louise, etc.

rt h terme* de paiement très faciles.
______ _i -Papier pour journaux, papier M.uiii.c ;x) : '.no
i.*:, feutre a cmiveiiure. sec ot goudronné.

PuIpc do boL, carton de boi». , . .
___ Canon dasix.to pour empaqueter, puîpo g vbou

carton, car tou |>our boite. . , , .
MOULIN A STE-ANNE —Carton cuir pour fabricant» dechaunsure». pulpadebjis. car-oi

MARCHANDS DE PAPIERS,
PAPETIERS. —

MOULIN A PAPIER DE LORETTE 
,cr. foutre »\ lmnbrl*. feutre t tas
MOULIN AU PONT ROUGE . 
MOULIN WOODEND A PORTNEÜF

Orgues de S50 à $550
Pianos de $200 à $300*'lv.aC

Pianos ot Orgues de seccndo main A louer 
ou A rendre A prix rddalts PAPIERS A TAPISSER DE TOUTES SORTES

t2r Piano» et Orguo réparé» ct accordé*. 
Satî*t%etltm g\ranf->.

KTixiqne nattvoiï* x»‘ç«ie toutes 1©h «muai- 
nc-H d'Europo et do* iùiate-Uui-i. au

I/» pin* grand choix il Québec do piano* 
et d’harmonium* d égl»-*© eî do talon do rw
Sutmiotx. provenant do fabrlqac* cano- 

lennc* ct araérioûlnes.
Non* avons en mngaaln do superbe^ piano» 

«Tooeaslon, depuis qinranto pîn-dre « et» moir- 
Umt. Condition* do itatement faciles.

Vieux instruments pris en échangé. 
ici' ^Ati.Kfaclion garantie.
PIANOS DE CHOIX. Hartman ft Co^ 

New ^'ork : Daniel MorrU ft Co^ IVxtou : 
Berlin Piano CoM Herbu : K. S. William* 
ft Son, TorouD ; Kllgour Piano Co., JLamil- 
toy>,

HARMONTUMS ct ORGUES.-Berlin 
Piano ft Organ Co., Hcrttn ; llioraan Cr- 
gnn. Woodsto rtr*

!vts commande» pour accord-; ot réparation» 
de püinni et harmoniums ct orgue» tiVglises 
données h notre magasin seront exécutée.» 
promptement,

Telephone 891.
LfiVfCUEUR & HUTCHISON
Plane»*, Hatmoniunia. Instrument» t!o 

mtiMquo do to at en cap Ce es
EDITEURS DE MUSIQUE

No 141 rue Saint-Jean, ET.-V.
(Un face do chez Wm MeWilti&m, ocmfineàx) 

-J sept—1 an

--------AlTTSSI----------
Guenilles, Amarre*. Produit* Chimique, Matériel comulet pour U manufacture do ;n;» 3 

Vieux m vaux. Machinerie*. Goudron.
Im pi ils haut px ix pay^ pour eu qui concerne la fabrication du papier. _cc 0\ XO RUE LA FABRIQUE

I892-AUT0MNE-Î892 OUVELLEMENT EECÜ
Nouveaux Manteaux ot Gilets.

ouvcUos Etoîl^is i>ott.r Manteaux, 
ouveaux Costumes, , .
ouveaux Chapeaux do Castor etc®Fovtra

Ce* marchandise», dernières ooauAiit^ V0^ 
Je com m'-rced’automne, sont ju»totnout 

r c1’*** ol offorto» en venus 
— ci nez —

GLOVER, FRY ft CIS

Marclmfas nouvelles !
ACCOKDKON5.

VIOLONS.
BANJOS.

OUIT AUKS,
MANDOLIN Ht4

A UT0HAUPK3, ' 
UAUMONICAS,

FLAG KOI.ICT. -
ARCHETS ET BOITES DE YiÙUOS 

ET AG EUES POUR MUSIQUE EN
FEUILLUS,

TABOURETS, ETC.,
----CHEZ —

J
Nouvelles marchandise* poxr compJcU 

ou veau GmveucUo 
ouveaux Cashmlre* ” "

ouveaux drapA pour manteaux
ou veau v ornement* en pluma et en po-

lucUc pourcomptciâ.

NOUVEAUX TAVEEDS. SE RG RS.
rond: a nappes, mkltons.

CIXÂI’LAUX DE CASTOR, etc.

•* Last but not lea*t. * ttn Içt iob de bk>n.*os 
de dame* pour automne et hiver, muant 
d'tirc revu.

tJT Venez au plu» tét faire votre choix. 
---------X :o:o;o; )(---------

Accord d3 pianos et orgues
M. Arthur Q-. Lapointo

Bas ct Vêtements do dessous, pour r»a«,c* 
Measioure et enfant*.

Laine a tricoter de Baldwin.
Laine Merino

SnperïQura
Requête de Wantote Xavier Oo**elin de Qué- 

oec pour faire oommer nn ctira*c»;r ala 
•ucce«aioa vacante le feu Charles Êu«!arhe 
Korgue».

Jngvmrnt neeordant l» dite requête.
Nouv aoconlon» la prwente icquète ci nous 

wm roquons devant nou» uno a-«emblée de* 
parent* ct créanciers du dit fou Charles F>:s- 
tache Forgues pour )c vingt-sept d'octobre 
prochain à dix heure» du matin, au l'aîais 
d» Justice ri la Ma! ta te. pour prendre avis -ur 
U aornttation d un curateur a la »ucv>e*»ion 
vstanW» du dit ten Eu-iache Forgnct.dela- 
ijuelir assemblée arli an préalable dt*%m être 
d ).->ur deux fo'm dans nn .iovrnal pabt*4 en 
fWnçai* t Québec, et deux d<manche con^vcu- 
4 î'M :i lu porte de Fcirlteo t»saxas»)ale. 4 la Mal- 
\'*-'ea i'iuui du reruce divin.

l't 13 eepteiubne 1S92
J. A. GAG .Vit

G LOVER. FRY ft CIS.
A ciptiKét

2Tî sept,--Barque Hovdmp, Knglestad^wOn 
divri, Drille Bias ft Oo.

Barjjc «lo^îaualSt-rhiHiipc, Lavallé, White
hall» K. L. Ijcum

4 leplal-ôrd’riuoocsor inotije’ musical. 
J jl qu’il rempli*.*» tou* lo i ordres‘d’accord d-> 
plan\r« ou nreue^ qj’on voudra olcn *-.ii con­
fier, ri partir du 1er septembre prochain, 
il yroâU de ceao otva-.ioi» i«our f.;:ro
cmaaitre au public qu’ils en l’avantage 
d’aller no perfect:otmor danale* r^paralions 
do pianos etc, don* un*' d4« moilloarea ma- 
Dufactnit9»Âte «dnuo* du IKmûmou. 4 1 i nu* 
itoBcduv HÊINTZM * N os. Cux db TorouttJ, 
et qu'il ponrni ex ■•.nier 1»* rn.um.ando* a U 
ratl«dTa''tlon de* pin» •iitttnihrt,

Adnytâcr les c-mja mdes an

Departement du tailleur
Xoiueautù pour le commerce 

d'automne
ETOFFES nocvclles pour habite ei 
J-71'OFFKi nouvelle* pour babiilcîrren.arû“r
NOUVEAUX TWEEDS pora* PanUloaa C.c. 
ACHETES CIRECTMEII do flIHICTBEIMS 
Qualités supérieures, [M

Prix satisfaisants-

MEILLEUR CHARBON DE
FORGE NEWCASTLE

582 TONNES 0'J PLUS B:A!J CH \BB3 ! fieiiercox I a/‘ 
LinA vendre ou à louer DE FOSC

Ceff.n réaîdcnoe. danale bloc Bar-
rough*. Are«ii*cQ4« lrir*hte>,contenant toutes 
le* un«l(tu-at4<MM mod cruoa «moe d ’eau 
chaude mu 4b 1 tuiwadoc d« 1a villa cloches, 
taii/.N Iritrinm élabtamaUoa pont cocher.han- 
gam, terrain iiourprirurage, banàère gratuito, 
occupée par fea H. JCarrol. (>Ue pro- 
prteU cité veustm 044 oaor4 troc Uni mar­
cha.

Pour plus amples irmatiaus «'adrotscr i*a 
bureau du TeîetrapH.

Cj lét. -J. kl iu<X

(Bloc HETHRINGTONJJustement en
EN GROS ET EN DETAIL

358, JR™ ST JEAN
No. 89 RUE MASSUE, RUE ST-JEAN

Com do la rue St-Stanislas
HAUTS-VILLE, QUEBEC

Il«cpt—
St-SAnTonr de Québec, oa par toîépbpac.

Seo. M. Webstar & Co No. 554

Glowr. Fry & ti»
DininicntMLnard guérit Inflivm)>, î)7, 93 noiîsiE Xj^nimexit Clinard guérit DipliJ.us.
mation du pis des vaches.) 23 «r>pt t ;rieTKLLPHONl;

□r:



L’ELECTEUR

ACHETEZ TOUJOURS LES MEILLEURES Etoffes pur pardessus Feuilleton do L'ELEOTEU mi petit bois. Je découvris à os 
moment mon couteau qui so 
trouvait dans ma poche sam 
quo je lo susse. Je m’on servis 
pour déterrer quelques pista­
ches que je dévorai ; puis je bue 
de l’eau de neige. Je me sentais 
un peu ranimé ; mais, quand je 
voulus me remettre on marche, 
mes forces me trahirent, je tom­
bai à torro.J’avais remarqué à 
quelques pas un grand trou 
plein de feuilles ; jo m'y traînai 
je m’y blottis tout entier, et 
quelques secondes plu» tard jo 
dormais profondément.

“ Je no sais si je dormis pen­
dant un jour entior ou pendant 
plusieurs heures. Quand jo me 
réveillai, il faisait presque nuit. 
Mon premier mouvement fut do 
me remettre ;\

MARCHANDISES
Aventures périlleusesCHEMIN DE F R DES BASSES 

LAURENT1DES Allumettes, Seaux, Cuvettes,
Planches à laver,

Papier manillabrun et de couleur
V ^ “L ~ ' . U

Exigez de voire spicier les allumettes i:di>y
et n’en prenez pas d'antres

COMPAGNIE

Cil KZf e efcnpré» le 27 Juki, les tr.iins circuleront 
BJ coinmo suit. :

Mardi, Jeudi et Samedi
Quitlc Québec, mire du chemin de for

Q. !.. st-j.,«.................................... s.jn ft.m.
Arrive à UiviéreA Pierre à................ 11.I0a.ui.
St-Tiln Jonction (C. P. IL>
Trofe-Kivièrta».....................
Montréal...............................

Lundi, Mercredi et Vendredi
Quille Trobi-lUvlèrert (Embranche­

ment «les Pile«> .................................ll.tOn.i
Arrive à St-Titc. Jonction....................12A’»p.i

Rivière n lMerro....................... 3.n0j».i
Tous Tes trains arrêtent K L’Etoile (Itlvié 

HüM>ean». Notn»-lMmo rir** Antre*. 1440 i

mtUX-KOUCES

Ljrct après LUNDI. le 13 JUIN IBM, les Irai ns 
'partiront du Tormiumt, rue SnInt-AndrA. 
Que b* c, ut urrivurout coin mu suit. excepte 
h* tUimuicUoa :

DEPART DE QUEBEC 
r -0 A. EL — KxprcssdlrcQt pour lo Uio Saint 

Jeun, tous Ich Jour» arrivant h la 
onction Chambord & 4.18 p.m.,ut à 

Koberval à 4.45 p. m. (Ce train fait 
i raccordement, trois foin par Homal- 

ne, avec colriiduchcmiu des iloasen 
Liurcntidcb p*ur lajouotion Saint- 
Tito).

r.30 P. M- —Express local tou* log jour* pour 
ët lluymond. y arrivant a 7.UÛ p. îu.

AIUUVXJC A QUEBEC

6 00 A. US.—Express diroct part do Roborval A 
&9) p. m. tous lo* jours, ainsi que lo 
dimanche, mai* j»a* le samedi, touio 
la Jonction Chambord >1 U.03 p. m., 
pour Quebec, y arrivant A Ü a. ni. 

3.40 A- 5C-- Kxpre** local part tou* lo.-. jours do 
St Raymond A 7.05 a. m.. arrivant 
h Quebec A 8.40 a. m.

8,20 P* kl. 'IVain mixto part de la Rivière A 
Pierre tous le* jour» a 3.00 ]>. in., do 
hl-Knyn»and A 5.10 p. nu et du lac 
iSi-Jo^ph aü.10 p. ni., rivant a 
Québec A 8JÎU p. m.

Dorant k\* mois do juillet et and train 
d cx>union partira de Québec tous jours, 
i xccpté le dimanche, al h. 30 p. m / our la 
Jeuuc tarette y arrivant A - b. i». ni., et lus 
niuntisot samedis ce train ho rendra jusqu’au 
!>»<• .-’aiiit Joseph. A n retour cc train arrivera 
it UmOiro u 4 li. Ü0 p. m.

I)<> bllltrin d’oxourtrion do Quribop nu l^io 
fulnt Joseph et retour bons pour partir par ce 
train seulement, 50 cfu chaiiuo.

minutes au lac Edouard pour le lunch.
1 'bar * palais Monarch attaché* A tous 1©* 

trains direct** du Jour, et churn dortoirs aux 
trniu* dlrecw du ».oir. On peut retenir dos 
fiirxrt s et dut lit*, et wc procurer «les billots d« 
pfH a :c c-hoa R. M. STOCKING, vis-h-vi* 
lliôtcl rit Louis.

Lo but* au a vapeur Ida voyagera sur le lac 
St-JüHcph. cuire uv station cil* hotel Lake View 
entra lo 25 Juin et lu 1er septembre, en racoor- 
dtmonl avec les trainsv Los bateaux h vapeur 
de 51. Beviner, Mitftcuorini ob Undine vnyago- 
roui couim«MultsurlebvoSalnt*Jean : (’onimm- 
cunt lundi, lu 13 juin ot durant la saison des 
tourist**, le nouveau bateau h vapour en acier 
J/k<'u >*i/i i. ou lo bateau A vapeur Utulinc, 
j irtIra do Roborval tous les jour*, ainsi que lo 
dimanche. à 9 A. M., pour lu Inland House, à la 
Uraudo Décharge, y arrivant à 11,a. m. Au 
retour partira de la Grande DéohargoA 1 p,m, 
cl arrivera A Roborval à C p. ni.

L<- liatcnu A vniiour Péribotica ii*a A la rivière 
Peritonea doux f«>is par semaine ou plus son* 
vont pour lus besoins do la soierie ot de la co- 
enirftiion.

Lo fret pour tous les peints do* districts du 
I aofiftint-Jean et Saguenay, A Post de la jonc­
tion Chambord, est enregistré pour la jonction 
Chambord, et pour Ro ber val ot les endroits à 
J ouent est enregistré pour Roborval.

L*1 fret ih» sera pas re*;u à Québec après 5 
licurn. p. m.

Itiihrts do retour do première classe aux 
prix d*un simule billet, de Québec A toutes les 
» ration* *mh- les samedis bons pour revenir 
jusqu'au mardi suivant.

Kxeelh nies terres* A vendre par lo gouverne- 
rrent dans la val Ire du l.ac Saint Jean A des 
p:ix nominaux.

Le chemin *lo fer t ran-porlrra Kv* neuveaux 
reion* et leurs famille**,ci uni *r vu i.ellnnU-o 
de leur* oltcts de ménage tllIAj Ir.

Avantages spèciaux oîîbri-.x c '»ix qui éta 
blicnl «1rs moulina ou au! ru • iiulttsUw,
' I’our infot inntlons au *t\|ct des prix pou les 
passager* «t pour lo fixjl, s’adresser atïx bu* 
!< aux «U*, la eompoguie. au Tonnlnus ruo St- 
Ait !n\ A Aîoy. Hardy, agent général du 
fret i L dca pacagera.

J. G. SCOTT.
bocrétuiro et îcéranL 

Qm l>c<\ 11 jttln IIP?, ___ ________
“"""r^CilKMTN DE' FEU

ua avjiu actuellement en mains quoique* 
U us de* plu*1.50p. ni

4.30p.m Sauter sur le dos de celui qui 
était lo plus près do moi, lui 
juins t, ou gui.se de mors, la la­
nière qui me pondait encore au 
cou et partir nu galop fut l’af­
faire d’un instant. Los premiè­
res lueurs de l’aube se mon­
traient déjà à l’horizon ; on al­
lait bientôt me poursuivre ; jo 
me dirigeai à tout hasard vers 
le sud. Une seule pensée se des­
sinait bien licitement dans mon 
esprit fatigué par les angoissés 
qui m’avaient torturé ; courir, 
courii toujours, pour prendre de 
l’avance sur mes ennemis! 11 
m’était impossible do cacher ma 
piste. Ma seule chance de salut 
était doue de gagner assez do 
terrain pour pouvoir rencontrer 
quelque tribu amie avant d’etre 
fait prisonnier de nouveau. En 
avant ! en avant. !

“ J’avais eu la chance de tom­
ber sur une bèto admirable. Elle 
allait légère comme le vont,gnns 
se laisser rebuter par aucun ob* 
stade. ,1 e lui lis parcourir au 
moins quinze lieues d’un seul 
trait, puis je m’arrêtai pour la 
laisser souiller, lui tournant les 
naseaux vers le vent..Qu’avais-je 
entendu { N’étnient-ce point les 
l'awnies ? Déjà je galopais de

noble clievai

BEAUX TWEEDS
Kiltam y pour complot* qui aluni 

jaiimU clé importé* sur lo march '.
---- AUSSI ------

L n «Mortimoui spécial d'étoffr* pour

Pardessus d’nutomno
de largeur spècl île et de toutes loi uuancos 

les plu» nouvelle*

courir, mais la 
faim me déchirait les entrailles, 
et jo pris le t mips do déterrer et 
de manger des pistaches. Alors 
je repris ma course, quoique jo 
n'aperçusse autour do moi au­
cune trace do m os ennemis.

“ Il y avait plusieurs heures 
que je courais quand j’entendis 
des bruits étranges. Jo recon­
nus enfin des voix humaines, ot 
je compris que jo passais près 
d’un corps très-nombreux do 
Peaux-Rouges. .lo parvins à dis­
tinguer que co n’étaient point 
point des l’awnios, mais, igno­
rant a qui j’avais affaire, je n’o­
sais me lier & eux. Qu’ai lais* jo 
devenir ? Retourner sur mes 
pas était aussi dangereux quo 
d’avancer, .l’avançai donc. Les 
Indiens m’entendirent et se lui­
rent .i ma poursuite. ,J’a lais être 
s alpé, apiés tout, quand vous 
êtes venus à mon socourç, mes 

ai>. lit, maintenant, me voilà, 
n soit jeu endommagé, j’en 

oavions, mais encore prêt a 
jouer du fusil au besoin pour 
notre défense commune.

— bravo ! ripostèrent Ob>d ut 
ses frères. Voila qui est parler 
comme un honnête truppeur. 
Ami Short, si lo ccuur vous en 
dit, nous serions heureux de 
vous voir devenir un des nô- 
l res.

—Ma foi ' je ne demande pas 
mieux, conclu Short.Maintenant 
que Noggin m’a quitté pour 
luujo ns et que Blount est mort, 
je ne serais pus lâché de ohau- 

ie. Ainsi, c’est convenu, 
avec vous.
nuit était maintenant 
ncée, mais nous n'avions 

nullement envie de dormir.
que • ennemis 
mis .» liraient «le 

invol clairement 
il >us nous demandions coiu- 
iii *iif se terminerait notre aven­
ture, Tout à coup d *s hurle­
ments prolongés, 
munis stridents, d 
et digues de fiiuvi

HULL, P. QQuébec, 18 nm KM—Ion

RUE DE LA FABRIQUE
lfl septembre K*

BON MARCHE SANS PRECEDENT

ÏS 1/ 1-°* nmlmle* nppré*
oient i hixntrmrii' I<m 
fiu\.»;;c de J. 

vtJJL/ K. 1*. ltncloot qui nu 
IkjÂ Montco!ui»osi‘4quc<f her- 

t*rs ot <!o mein,-* quo 
WV* tou*Im Iouinü mi vient 
-rJ f dolouloM lu» nirtir » clu 
i // l'nnruln ot «les l'Inl- 
Y* f 1 ni• potn <(* It nnxju- 

rer. l*cr nnnn n'qçiniro 
que cc* renuMes Ru«*ris- 

t A I M.iil imlisüqel. iiu uL 
Af lou!<mlort in.il.ulir*. Il 

. . \Vt tient ruinais arrivé quo 
qf c*wrumèdrxalo»il inan* 

IYV-toI <|Ué île Ruvrir l« •* mala- 
• v*. «lu H ju>«ir lonqucllo^ il*
► tîtalenlemiiloyi'ii. M.tin*

t©K fol» don Mialailcs qui nu prônaient co-. f 
moax rumédon que dan* l’Intention «lo do nm 
otiror un |mui du«éouUvtfumont vu* *,«»ni. aperçue 
A lour Rr.uut étounuinont «ni il* étalon*» com 
]u6tcm«mt ifiiéH*. AiihmI «’««s nombreuse* Rio' 
r’HOhH ont étomlun la rononvivj» «lAn ultn 
Ri’amlodoH nnu^flo* *au v,«r > j <lo .1. K l\ Uacl 
«*oi. I*v* maln«t«vs eonnai - w*nl. ri blet» oes r»>- 
inéilis q«o con\qui tontcut «lo L.n imiter nu 
r *11 dissout pa« à mtro-lulrn leurs vil«rs (abri 
cation, llalalrs, prcnuircz von* sans «lolai 
1«*< fameux rej^isies *oiUV.\R«î*do J. K. I*. |U- 
c je«if o: |umr eOl k render, vous A l'Kuseltfncdu 
* î ros S.tivuyt* ubor

J, E. P. RAC1COT
No 25, RUE! ST-.TOSEPH, 

Saint-Roch, Québec.
"n I >s»w'rf«rt'/«rw ■ mmmüMON «wr vrw> »certs

RECOLTE DE 1892-33 
Reçu dirctteiueiit du marelle de Mincing l ane

Sous la direction d un connaisseur professionnel 
POUR LA QUALITE, BIEN PEULES ÉGALE, AUCUN NE LES SURPASSE

DETAILLES AUX imiX DU GROS
Grand entrepôt de TM.. 10 fine St-Jean

COMPAGNIE DE NAVIGAViON

Richelieu & Ontario
TT-r, ST K A M ! : U 1 > K CETTE COM PA O XIE 
u *3 |.ti> cr» Qmsi'cu iMiur Mnnlnbi! lou*
les jours (nxcenlc lo (liimne.]»e)àô heure.* p.tu. 
arrêtant u Hutlivcan. Trols-IUvlèro» ot Horol.

BNTBX MONTREAL ET TORONTO
A partir il u 1? Juin, tin balonti yarflra «lo 

Montreal tou» toujours (cxcoplé lu (liiuaiichu) 
A 1U h. u. m.

LIGNE DU SAGUENAY
L© gtoanmr Süimon»y. cap. Uarona, laisse­

ra lu quai St A lull'd, n 7 h. ot lo quai Xapobion 
h 7.30 a. tn. Uni* 1rs mardi* et vendredi.* pour 
la H.i!o St-l’anl. K!|Ou!einonf«. Mnllwle. HI* 
vièrr*-u-l »up. Tadou^ac, 1»’A use St-Jean. llaic 
do^lla! lia 1 ot Chicoutimi.

*o\rt lionne qualité f.icmD. i;ill(:, prix 
n»é noir do choix. i»Io n onriM forer i n h...U* “'m surprise-“A 30 o. jir’liv,^ Déi u

Jument pure ot odorant........................
MixUuv, Ceylan. Chino et J *arji*?iin^ (clioi
Mixture, indien et t *<*vlan Je ni n ■* n »« ,.f i , ,.« ,v ~ " vj»Y • • • • .........Japon noir colore. (domi.ftMiilli ot «a^ln eorr»-M»'/»!»!« «MX mi 1 ,un'if,iun 
Jupon «le choix, doux ut odorant . ... P bonUo «luaUté.................

nouveau, et
franchissait les ruisseaux, csc»a- 
hiduit les collines, descendait 
sans brônrhor les côtes les |>l 11 > 
abruptes. J’aurais pu croire 
(ju'il comprenait le danger qui 
me monnruit, t ant son ardeur 
était grande.

“ Nour nrriviimos à un large 
fleuve, l/i glace qui le couvrait 
brillait comme un miroir. Ma 
monture se lança sans hésiter 
Mir celt ‘ surface glissant»*. i*liu 
eieur.s fois, je crus qu’elle allait 
tomber, mais elle réussit a me 
porter sur l’autre rive où elle 
enfonça jusqu’au poitrail dans 
un aiun* de neige. Mou I)ieu ! 
allait-elle pouvoir se dégager ï 
l'lusicnrs points noirs s'agi­
taient un loin : i 
l'eaux-Rouir os. sans

•°» onwvugo oxquin..........
•cu*o mixture du l hé indien et chinol
x Hpétéaij!...!!.!!!!!!. é. hé. ! ’. !.............

t Ptel» 12cl I6iIx** billot* et «-.-\birio» pô«ir ^lont.réal bc v©n- 
dent aux buifiinx dola oontpagniu. quai Na­
poléon, cl pour la H^no «1»i Saguenay, sur lo 
quai St-André, cl uu.<L*ih l’oironcu do M. 1C. Al. 
Slocking, ca feux; du L'ilôtul Sl l/mis.

JULIEN CHABOT. 
(Uraui Uonui aL

L II. MYItAND,
Agent.

plantation C

27 juin ISO

MillVELLES MACIHSEHIESGrand Entrepot de Th>, Ko 10 rue St-Jean
-A. QUEBEC8 & CI JT3ES 3G^c3afi3C«0 KTÆI -3.09J»tlllct—tirn w»nt Ion plu « uiut du marché, mai* la qmi- 

*t c«» quo null) «voim rvottoroliô avant 
^N«)U* ponvoiM alHrmur quo iioua avoiib 
d y a de mieux dans lc« pri x lo* plu* lia* 

blc*.
uiottcx uno courto énumératloii : 

MACIIINES AGRICOLES
^ fi f«»ln cootinuodo I^iprairiuM. iJ. Dorô 

Fil*).
Jn«*w a battre, 1 ot 2 choraux.
: tn* d’aolnr Aurora.

Machinu liaohc-paüb) Aurora.
XiAXTXRlfi

IjCBfférknratcurHcoiitrlfugOkj Alpha du laval.
J .«m « x.ii arP-um do Ikourro.
L»» “ Berrlgau Sépamtour."
Lictomkro H/ib».*ok ot acccB 'oIro*. 
puartH ou Eirlcin* Danois, 

i* c.vnndicnnc*. 
ù frjnmgq, démontée*. 
ELECTRICITE (Wlu* Taylor)
i hou ri or élontriono». L'impc-» ôîoetri- 

qucH. i’ilet* iuôdto;iiu4.
MACHINES. OUTILS

I.o* plancrM Io« plu* amélioré*.
1 Hchu'io* !«• inoliH C0tUuu.se*.
M«)tOUr*«ln huit» * espère*.
Na* roue* u l’o.vu *ont rounuc*. et on fait d'en* 

gin*, no«i i voruloti.* co «pi'il y a •!»> mieux, 
« ornriiu la Brown Automatic, lu Vesting 
I loti- o, otc.

SPECIALITES: "SSSUX&XX*»
500.CW RR7QUEH ROUGES, première qua­

il lé.
Une excollunlocnrdorie pro^ttio ticuv'o.

AUItKHfttht-VOt * A

LIGNE DE QUEBECQUEBEC CENTRAL jo res

Stc-Aimc de Bcanpre
LP. V AP £ U R^BF. OTMÎRS”

Char Palais rie W'njfnor pour Fabian'.*, Bos­
ton ot ripringfMd.

S*rvi«u de îrninn polIdc-S entre Québoo «'t 
Bo*r-n ti.ual»** Jour-» vià la Jonction «lu la 
lbvnèto Blanche.

UICU1I
Mac!

l’ourlant ma 1 ivait vous- 
nouvoau 

gravis­
sant u î te J uni te coiJiiie pierreusu 
d’où le vent avait délthiyê toute 
la neige, d’en remerciai le ciel, 
car, arrivés là, mes ennemis per­
draient probablement. ma piste 

1 .e pauvre cheval «ummençait à 
haleter sous moi Hélas ! |e ne 
pouvais tenir compte de ses 
souffrances, .le lui avais déjà 
fait franchi! au ino ns trente 
lieues depuis le matin, mais j’é­
tais décidé à sacrifier sa vie a la 
mienne. Il courut encore envi­
ron deux lieues, pantelant ot 
tremblant à faire pitié. {Soudain 
je le sentis chanceler. Pourtant, 
par un dernier effort, il réussit a 
faire quelques pas; puis ii chan­
cela encore une fois, ses jambes 
se dérobèrent sous lui, et j’«. 
peine le temps de .sauter de en­
té avant qu’il roulât à terre. Il 
essaya do se relever, mais pour 
retomber do nouveau, et se roi- 
dit dans uuü suprême convul­
sion !

“ Je regardai pondant quel­
ques secondes le vaillant ani­
mal, puis je me mis à courir 
aussi vite que mes jambes pou­
vaient me porter. La nuit vint ; 
je n’avais rien mangé dojniis la 
veille. N’ira porte ! .je courais 
toujours, sachaut que rien no 
ralentirait lu poursuite des 
Peaux-Ronges. J’allais, ne m’ar­
rêtant ni pour respirer ni pour 
regarder derrière moi, soutenu 
par la force surnaturelle que 
donne la terreur !

“ Un bois s’ouvrit devant moi 
Je m’y enfonçai, me dirigeant à 
la lueur des étoiles, et henreux 
de penser que ma pisto deve­
nait de plus eu ]>lus difficile à 
suivre. Pourtant j'étais «à bout 
de force, la respiration me man­
quait, et tout à Je ou p je tombai 
étoulFé par le saug qui me rem­
plissait. la bouche.

u Je crus que j’allais mourir 
comme mon pauvre cheval,mais 
au bont de quelques instants, jo 
me sentis mieux et je repris es- 
poil*. Je restai immobile pour 
permettre à mes forces de reve­
nir, mais sans penser à dormir. 
Si je l’avais fait, le. froid m’au­
rait probablement tué- Je re­
gardai la lune se lever lente­
ment derrières les arbres. Sa lu­
mière allait permettre rux 
Peaux-Rouges de me poursui­
vre. Cetto idée mo rendit toute 
mou énergie. Je parvins à mo 
relever, et sans vouloir sentir 
les douleivs qui me brisaient les 
os, je me remis eu marche-

“ A la forêt succéda une colli­
ne abrupte. Je la gravis et dé­
couvris une plaine imea pieds. 
Je m'y dirigeai, croyant enten­
dre derrière moi des cris do rage 
et do haine. Quand je l’eus fran­
chi duns toute sa longueur, lo 
soleil sc levait et j’étais arrivé à

loutablm*.r piLo et oprfcB Lundi. 27 juin, 1er. trciu*ï cir 
culcront comme cuit ; 

EXnifcSS—Dépnrt «WQnMxrc, (tmvc 
6. lu. un 7.1.'» &.m .vlu UvB «\ 7.':0 «\. m 
1i DuomvcU JuncUott A il.. B a. m. i 

Sherbrooke a l.i i/uiUwull Junction
nnive à Fahy»ui’.-i »i i.v/p. :n.( arrive à Portlivrai a ÿ. i;> j». nu
Chai'i *i la is \VaKisers« r cc couvoi.de QmV 

lie A i u!i; » » ; rawoiilarri avec «*Jiar> 
direct* (!c l’orllaml. ohl o»ch.'U\l et autre* en 
drOil* sur lo çhcium rie 1er ISOèttm'tz MaÏmg.

A commencer «lu 15jnillct.lc vapeur Brothers 
fera lu trajofc eoiutne bult: .

r*aî.s.scra Oa«»bcc tous lo* jour* AC> h. a. m., 
arrêtera au quai du (iouvomomout» h 
lou* lo* rnatlu* ot i .St-J«>soT>h «le |ÿ*vi* tou* 
lo« oiororodis. RotouedoStOKAnnohl h., uxeep- 
tô les wunedla. Départ do Québec lo «n tncrii h 
1; n. m., î-ciour vor* 7 h. lo soir, <?c qui donnera 
aux isèlonn* roccaaton do faire un muRtiiflqtio 
YOTogo sur lo flouvo le Hanicxli Après-midi, co 
qui ost toujours charinaut, 

i’ar ordre,

«rrivo

Botte uns
ris rauques 
)lu ot que 

cm près do 
ôtuioiit li\-i D.icviUts ot les 
s qui t«* 11;v,i**ut ci j nous 

bvnu!, i «mmuonoor 
o i. i^vays vou-
îi.r . « ..u •, mais nous 

leur fimos .omprundro qu’ils
révèloraiont ainsi combien nous 
étions pou nombreux, ot ils sj 
résignèrent au silence. L’horri­
ble concert continua jusqu'à
l'aube. J’avoue que j eu étais

î que ce lut 
un sentiment de 

soulagement que j** vis enfin des 
formes noires sortir du bois voi- 
h;u • t se diriger vvr.* nous. (Je- 
faient nos ennemis, j)lus nom­
breux f j île inmais. La avaient dû 
reoev«/ii du renfort pendant la 
unit, cr j » ; ^ere vraiment 
pas en d i h i l ; » • fuira flèches
sc sncced.iicui • pr.*A-ées et ai 
rapides qu’elle. bous empê­
chaient de bien vi-.ci- Eu dépit 
de IvtîT nombre ils furent tant 
soit peu étonnés de L’accueil que 
nous leur fîmes. Lo vieux Short 
setait transformé, il s'était mis 
à la tête d’une dizaine de Kio­
wa vk, et on !*• voyait ici, là, 
partout, tirant sans répit et 
toujours avec clici. 11 dut tuer 
une douzaine d’ennemis en- au­
tant de'minutes. Aussi ceux-ci 
en eurent-ils bientôt assez et 
disparu rent-ils sous bois aussi 
rapidement qu’ils en étaient 
sortis.

(A conlinurr)

VGKIt
Cap. Elz. FORTIER nous, t

aliuq u

FiOAçoi
AIiLi-j U NORD Etes-uous faibles ?EXPRE

MJX VISITEURSconuafcscent?Etes-uous J. I, 0. VIDAL & 1 ILSPOUR VOS ACHATS DS

LUSTRES ET LAMPESPROCLAMATION eiiei vEtes-uous nourrice ? OV. ©9, lOX

RUE ST-PAUL, QUE DE \\a a
T.E MAIRE do l;\ rie Québec «lèslro 

rer l’attcntiorv rtc »uv« coocitoyom. riaa* le» tir* 
constance* préiontca. sur curtulno* inc«'irc§ 
winitalre* qu'il cet rie la nftw iirgei»te n«\ccé<lW 
dt* i*nM»dru afin «iVmpècbor airoo l’udilc toia-.o 
l>n»s.*»vMtu du la Dltrino Providences l'^nid^uâo 
«lu choléra dn prouriro racine «lann la. cité.

11 e$t du riovolr du chaquo citoyen, prorrli* 
tnlro, locataire occupant do snrvoillor «:r»c*o* 
ment chez lui la misa on forco rie* lo»* roi» v»c- 
imnt In nanté publiquo. Ic* r^glumontx «n«;aUb 
Iia»ix aux mf*:uo* tir»* ainsiQuedc/liiHtruciuoi 
centonuo* dan* la nrd*onrc proclainatlcn

Tout riAp^i rio dèr.bet.* ut> autroo nnillrns 
nuisible*, doit frire enlevélmm«kUatoin<*ut ,1c* 
boites qui le» coiithmncnt. le sqUu»' leq i?l 1s 
reposent dolb ôtro di^iufiH'lô*<o«» y jet »nt q »c 
Rutllsant» nnantiu>riel.vibrie chaux, QuoUi'i^m 
livre* do chaux on autre* du&ltifcctaut* «ip* 
prouvés.

I*!S cours, cave*, hangars^ érmrlo* et érables 
doivent être noUorvc-* «a*v« délai ci l*»ura mnrs 
A l'tnLOriciu' coinmo A roxtrirluur ainsi que Ici 
clôtures blanchi** A la ohaur.

Ceux nui an ft de* fo**o* «Vahancc sur leur 
propriété «loireuft le* iusuinir ci» y jetant «Bl 
lait d«J chaux, chlornro do chaux ou nuire* dé­
sinfectants en quantité sufttoanto.

Des visite* domictlfiün» «ont faltn«et si'o^n- 
t ImicrouL par «Im tu*pcc<eiir« qui ont reçu ins­
tructions «le prendre de* proc«.Vluro« immédia­
te* cont»cloute per»me qui uo so coufonr.wia 
pas A la loL

luO maire u*pAre quo f*n rolx r.eraentomluect 
quo chaque citoyen a’ompr»>*orad’oitWjr lo*au* 
lorltés ou su confonunab gtrlctomenL cl b*ais 
aucun délai aux instructions ci-donnas. ,

Fair eC Higné en nféfcl do Ville, lu troisWmo 
jour du eoptembru 1SU&

J. FREMONT.
Maire.

Québec, C septembre ïyJ2.

o aoOt 1W.net u eux ?Etes-uous
Nouvel hôpital privé
LE Dr séORONDIN
Vient do trana;>ortcr son KOJMTAL 

PltlV^: et son BUREAU DE 
CONSULTATION

FAITES U3AG E DU

ALE ET BEEFion* aw iraliiK arrêteront vingt minutes et 
« • repas «.« petnmoro classe «iront servi* au 

. 8*>r«î et aux salles ù diner ifc la
NE V; rvs

RÜE Sta-DUSULü, No GO et 71* ^ a uc »a 4,ux «aUos u «linor a la
rri'.V V, "!" DufUn-clL C’est, la. seule voio sur 

clreelmt «le.* uhar* directa so raccor*
,v ;iVOc/ * clic lain* de fer Uottuin Si .MaineLî .Maine Ci i»t. ni.

f '-c j voyageant.sur co'lo routo no
'r if l'a* njfridaux dohiwçtuuxinconVénieuts 
S1c;i'Vn?r,nrnt t,fi t'har.«'*•» hjllop. «la UriiriAtcft pour Nowport le* 

■' ,,r •üb'-’fi Manche*.Boston ot NewYork^onh 
n »*.*nre Ou trr Juiii j%u 30 Septembre nt dcs 
i.:»-;» otc.»cui>doi» «lu Samedi, bon pour aller lo 
J»;i t!I «*t revenir ie Lundi suivant, puuvoftt 
■ ; '^rniH en s’adressant aux agonU.
I » «ti- autres infornviilow*, «•adrwiuip au bu*

■ *'! (TéOéial <loa biliuui, en faco do l’hétcl Sl^ 
Québec, ou aucun autre «les agents do « compaguio.

FRAKIvüUUNDV.
Burintcmlati général

J. H. WA US FL
Gérant général, fret et passagers, 

Québe 27 juin IbuJ.

(PEPTONIZED) 1 y,cirant risùh.ncé dn Dr F. Montizarrdxrt

él rangers «'t le** peruonuos «lüla villo, de* 
doux soxo.*, ayant A *»iMr de* opérations, ou A 
r^wrolr due soins méaloaax * * ne voülanfe jkw 
H'uXposcr aux dfw»g«’:*i «tu séjour, daa* un 
hôpiU’vl gv.nCrui, ou aux inCMi»v«uiiunt* d’6U*o 
imilr* dutw un U6b*I ou nvrisou do poiisfoo# 
auront A ?ear«)it*position mio chambre prlnia 
h l’hôpital «l«i Pr Qkokdix, rue Hlo-lJruliJa. 
No«k>. Il* annmt la liberté d'employer lour* 
propresméducins, *’iln U> jugent k propo*.

Cu‘.’.c maison, vu *a loeaJlt :, lo parfait état 
rie pmi drainag", sa* iimélioration* m^Iorne*, 
usieAnlo^inaUde» expérlmontoeH. oîIVo aux 
m.iL»dcHlui uielllmirc* g*rnr»4.i»j* po.dble u

Tout ca i <!»• rn.vl/i llu contagieu x ou înfoe* 
tiotisc y sera Hg«>nri*nsamôiit refusé.

Une partielle lliOpItalsera rt^nnrtc *péclalo- 
muni pour h'* " Maladies de* Konunn*.^

Cliniquoct oonHultntlons i?rat ultc i pour la* 
pauvre* lou* lo* manll, jeudi et banukfl du 7 a 
bj ho tires du matin.

J’our aubreu Information*. H,odrc»wer aux
hoar>*9 ,Je bnredu.

rDo m A i
TOUS r.Ffa JOURS { *' 2 A

ARGENTERIESQui est uno combinaison do
Ailnwpz-von* art sou*«i7né on l'on pr 
pr«x:urcrla bonne DUILZ CANADIEN,SK. 1%Houblon, Barley 

Pepsine et Malt
SUNSHINE

sun* ogalu, impoiriuu Hptxia^uiminl pour 1'** 
FAHRIQUKS,

COLLEZ i K8.
COMMUNAUTES

kt m v rso.vs pi :rr eus

fl L’SIKÏRsFOT DHS HUILES 
67, rue Dalhousio

25 Cents fa Bouteifia

Æ. E. VALLERANDlhaout hSJ2.
CHERÎ3?! DE FEU

Quebec, Montmorency 
i et Gharlevoix

f£ÏF Eu vonto chez tous loi phar 
macionfl.

uébo. 23 fûrrSor—ï«. hr*, a. tn
7 h H

MITRES ! HUITRES !CITE DE QUEBEC
BUREAU DU GBKFFIKR DK LA CITK AK RIVAGESOMM1CNC

1S02, les t,: A. IJi«URlïll»,'A.XT 1« et après LUNDI loftJUIN 
aui> cl^culeroni ootume »uib :

La SK.MALSK
tîébvc. Arrivée A Sic-Annc^
1 8.30 A. Al.r 11J0 “

EK £R£S ET EH DETAILt^nébec-, l'J «eptembre 18W.
Soumissions demandées pour uniforme* 

do pompiers
AVIS rUBUC c.ti par le prêtent donné qua 

doi HOuut?s<iout oaclieta.i* adressée* au *ot;*- 
tfigné et onéf>*«**« " 4nlff>rmei pou»pompirr-» " 
serant reçue* ju^u’il LUNDI. In 20 ncpicm- 
bro prochain, a quaU-c Iwrnrc^ d» ’ «.pré.* mtdl, 
pour lo oonCect(on «lo eu» ^t»aute uuforitic* 
d’hiver j>onr pompier».

I/éLofTc ot loa ho tloiu sofont) fournit par la 
cité. Chaque devra cunlciur un
t^chauUUan do locotlo drstincu pour lu dou­
blure. .

Comme Véfcotft) ont fournlo par la cité, lo 
«Boutr.ltutionnairo devra fouvttû: deux caution.* 
HolVablea p?ar lu niontant de ràtolfo qui lui 
sera livrée, cli aussi do l’ttucuUon du coutrtÿ.

I*our pin* amples Informations, s’adrtrMer 
au bureau dachcf «lo la Brigade du Fuu,pos'.u 
central, ruo Saiut-UisnU.

A U G. MALOUIN.
SwéuirG du oonvlté du feu.

(Gradué de html et de HtcOiU)

INGENIEUR DES MINES
I/j4 «ou{iiguA« oui riioimmir d'informer loi 

consommateur* «loA r.-vpprorhe c?c l'ourcrtnrrt «le la »ai.*«>n 
dos hartres, j’ai ITiounottr «lo vous annon­
cer qu’ayant fait les arrangements néces- 
Hairej, je nuis en mean ru do fairo venir «li- 
rectement des bancs «lu p«rcho t»>ut ce qn'il 
y a (*c plus choisi eu huîtres Malpceqne* 
et mit rcs.

Pendant Voûte la saison j’en recevrai tons 
Idh jours, et par conséquent j'autTii l’avan­
tage do servir hi public, «*n gros et en dé­
tail, et «Je h d«-s prix dcfbxnt toute compé­
tition.

Dans Tcspoir qtio roua me fciroriaerez «le 
votre patronage,

J’ai ritounenr dVdrc,
Votre etc , etc.,

Wh «Savstid,
0^, rue Notre-Dame, 

Basso Villo.
N.-D. — Lo* premièfss huîtres m’ariivs- 

rant lu 19 tfcpteiubro. Ceux qui veulent, en 
avoir ce jour-là n’auront qu’à inc donner 
leur commando «l’avance.

13 sei>t—j n o

7.10 “
** A *«>< Am Tés A Q-ifbf-tj
* 6.M A. M.

S.2ô ’* 
l'Aôô I*. M. . 6.<u "

1 CîltTüg M ONT MO K E NO Y 
lèbcc. D.'pÀi-t de Jlfonlmorency
• 4.00 P. M. 
LLS Dr MANCHES
^’hso Arrivée A Stc-Anno

6.WA, M.a 20 ’*
D.03 M 
MOP. AL 
7.40 **

Arrivée A Québoo 
fi-2*» A. AI.8.00 ••

12.y» P. M.
D.40 “

Tuébao 
et lo train qui 
», n'arrêtent pas

qt/iï* viennent do tocovolr io fameux charbon
Bureau principal Québec. 
Suceur -*xilo :—«herbrouke, béttsso 

do JPiatmter*
Succursale : \J<mtrv*b 17. C«^to 

de la Plu£0 d'ArniiM» l’Iyiuoiit!) Red Asli
do fout«v« graveur* qu’ils pouven» vendre 
nu ;»lds bas prix du marché.

Envoyez, vo* ^ominanda» «!c suite, vu la 
!mntvs qui «ioit eo faire on«x>ro lo premier 
septembre prochain.

P;«r Uni rc soi i rapport m Miriss

2.001». M.
G.2U "

épartdoStS'Anno 
AÇO A AI,
«.10U AO ••
iJQ P. M.

JSh!ï. w^tïSfKîr V1
ÎMeniSte-AnseSMo h. i«. m 
' *. allons uitenuédnwircc.
t^dautU'WlUr0miikU0ltoi ai
b IL RU^rLt, -

flnrlntendant.
G. S. CHESSMAN

F. A. MERCIER
3sroa^iiîJ53.

DEMANDE BUREAU : No 103, Côto Mmontagno, Qufl. 
J>oa mémo «Jtnco «lu bureau du Aï \f. 7'«b 
lctlerot Fontaine, avocats.

MAÏSON PRIVEE: Coin des rue* SfJeau. 
So3ûo, et Jupiter, No 2.

. ---- aKîCXOt*——
Argent ti protor sur bypotlièqnc.

Achat ot vonto do propriété
Collections do tentoa eortes, otc.

ATT M. Mercier ira A Sl-Mlchei. comme d'ba-

107, RUE ST-PIERREMalaâi83 des Yenx et d&3 OreillesLa Pépinière Commerciale doLa Pépinière Commerciale do Roucc-raoot 
demande de «alto dee agents pour vendro ees

8rodait3 q- consUtoat mena# mille pommiers, 
tt mille poirier*, ant»»»» rie prenlem ot cori- 
siorn, uiasi qao moons fruit* ut orlnutcrt» orne­
mentaux ot arbre* foc eu Lier* on grand nomluxi 

tel quo uoyors noir*, ukuIo* pieureurv, bouleau r 
pleureurs, érabli^êi rouilla* nonrpreA etc., ntc. 
Beasogap do nour elle* vxrbkée de pommiers 
russes qui rapporte la accoude anneo aprée 
être plaaléo. Le tout rst garanti. Loi pro­
priétaires nni vingt deux années d'oxpértoncc. 

Adre*« s»ro*n aux propiWiUireo,
FREGKAU&

rX,SLEia?I3:OXTE 26©
LE Dr L. J. A. SIMARD, Profewcar 

à rUnivortitd Luval doQudboo traite 
ap^cUIsinent ot exclusivement les Ma!a- 

«Hen dca Yeux ut des Oreillom
Houroa do consultation : 10 h. a. m. 

h 4 h. p. ru»
Bureau;

46 RI U RMOÏiS 
— E.hob. lan— K. J. tt< r». <

25 aoftt !$>?,Mercior, Gouin & Lemieux ï?Ia Bfar r'îr»oJC.3E-jà«t*aaGerant,
• • I 7,^   ” - ^• WlllMtV *4 U*»
nftuao, an tu ut qullcm ucco*««aivo, mal* tou 
Jour* régiillénymcnt «nm«5cli du chaque so 
maino pour on revonir lo hindi.U sopt—i uiUGUSTE EDGE, L. L. B

(litiu.ai" iiiuiimiu viwt’u. ......
nos ami# ot lu ptiMlo quolw eut maintenant 
in 6t« à rccorolr un noiqbre 1 mité d'élôrc*

Buur leçons de plonow a son d^nileilo, 2W ruo 
l Jean. Modomoiaollo Jaoqura, planUto (11- 
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PAS DE LIVRES
DES MILLIONS ENFOUIS AU 

HASARD
Au coure do sa déposition devant ia 

Commission Caron, M. Scott, le secré­
taire do la compagnie du chemin de fer 
du Lac St-Jcan,a déclaré qu’à venir jus­
qu’à 1889 cette compagnie n’a tenu ni 
comptes, ni livres de comptabilité, ni 
quoique ce b«»it pour retracer les opéra­
tions qu'elle a faites.

Pour tout homme sérieux, cet aveu 
est la preuve la plus irréfutable des 
accusations de M. Kdgnr et de la culpa­
bilité de air A. I*. Caron.

Qu’on le remarque bien, toutes les 
souscriptions faites par la conipagnio ou 
plutôt par quelques membres do la coin- 
jutgnic avec l’argent do celle-ci, ont 
été faites en 1887 ou auparavant et les 
6ubsides extraordinaires accordés par le 
gouvernement à cette compagnie ont 
été votés avant cette date. Cost-à-dire 
que tout le temps que sir Adolphe 
Caron a arraché ù la compagnie,—en 
abusant de son influence comme minis 
tre—de l’argent du trésor public à con­
dition qu’une partie de ces subsides irait 
au fonds électoral en temps opjiortuii, 
la compagnie ne tenait pas do livres ! 
n’avait aucune comptabilité ! Elle rece­
vait des millions, elle ]>ayait des million* 
et aucun livre pour enregistrer tout 
cela !

Un autre fait bien digne de remarque, 
c’est que, durant toute cette période,—- 
c'est un fait bien connu,—sir Adolphe 
était le factotum de toutes les affaires de 
1a compagnie du chemin de fer du Lac- 
Saint-J eau. S’il n’avait rien à cacher, 
pourquoi ne faisait-il pas tenir de livres '( 

Au moins un tout ]>ctit livre de caisse 'i 

Franchement, est-il un homme d’affai­
res, si partisan qu’il soit, qui n’admettra 
que cette absence de comptabilité 
prouve carrément que toute l'affaire 
était organisée pour cacher les manipula­
tions qu’il faisait avec l’argent extorqué 
au trésor public sous prétexte de cons­
truction do chemin du fer.

Et aujourd'hui, c’est si commode de 
pouvoir faire jurer À M. Scott que la 
compagnie n’a pas de livres ! 1 1

QU’ON FASSE DONC CESSER 
CETTE COMEDIE

Franchement, il serait temps de met­
tre fin au himulacro d'cuquôte qui sc 
poursuit do jour en jour dovanut lu Com­
mission Royale.

On de\ rait avoir plus do respect que 
cela pour lu justice, no pas lui imposer 
un rôle dans une pareille comédie.

A qui croit-on en imposer par cette 
mir>o en scène ? Quels sont les nigauds 
qui vont se laisser prendre à toutes ces 
plaidoiries d'avocats, à ce défilé de té­
moins qu’on fait venir à grands frais pour 
les interroger à côté do la quation 7 Qui 
ne sait que la poursuite et la défense sont 
du môme parti et que c’est une allaite 
concertée à l'avance entre les avocats de 
part ot d’autre, qui affectent do s’escri­
mer devant la galerie et, une fois dans la 
soulisse, font des gorgcs-chaudcs aux 
dépens do co bon public ?

Cette indigne plaisanterie coûte nsaez 
cher au pays, environ $500par jour, pour 
qu’on sache au moins que le public qui 
paie n’en est pas dupe.

Le moment intéressant
C’est dans une semaine que les hom­

mes de profession, les manufacturiers, 
las marchands, vont payer leur premier 
tribut au gouvernement De Boucher­
ville.

Les faxes suivantes sont recouvrâbles 
le 1er octobre :

Avocats, notaires, médecins, dentistes, 
arpenteurs, ingénieurs civilact architectes :

Dans les vines et cités.............$6
Dans les autres municipalités. . $3

Licences de manufacture et de commerce, 
à l’exception des compagnies incorporées 
déjà taxées :

Manufacturier» d’après le chiffre de leur 
capital :

De $ 5,000 à $ 50,000..........S 50
De 50,000 à $100,000............ 5100
Au-dessus de $100,OoO.......... $150

Fohricnnts de tabac et cigares, tous ceux 
qui manufacturent plu» de 200 livres de 
tabac, d'après la valeur locative :

$300 et audessous.........
De $300à 400.................
De 400àC00.................
Do eooàsoo................
Au-dessus do 800..........

Marchands, négociant» en tout genre, 
ayant un Mtock do plus de $500 :
Gros on gros et détail :

Cité de Québec... .............. $S0
Autre» villes ot cités de plus

de 5,(KH) âmes.....................  $50
Partout ailleurs....................... $30

Détail d’après la valeur du loyer :
$100 ou moins......................... $20
De 400 à 000........................... $25
De 000 u 1,000.........................  $30
Au-dessus de $1,000...............  $10
Dans les autres villes et cités

de plus «le 5,000 àmes........ $20
Partout ailleurs........„............. $10

Toutes ces faxes devront être payées 
/ lundi 2 octobre, lo 1er étant un diman- 
fcc, entre les mains du Dr J. E. Fortier, 

percepteur du revenu à Québoc.
Préparez vos bourses l

Quand un particulier est si peu satisfait 
de U maison qinl a louée, qu’il refuse do 
reuou vêler son bail, i plus forte raison ne 
va-t-il pas acheter cette meme maison à un 
prix exorbitant.

Cette règle de simple bon sms n’a évi­
demment aucune valeur pour Je gc uverne* 

.meut, puisqu'il veut forcer les Saurs de 
Charité a acheter l’asile de Beau port A *jji 
prix exagéré, tandis que les bonne-, geenrs 
•ont prêtes, jxour un prix moindre, A bâtir 
eu nouf uu aaiio tout U fait modoruo.

De» bureaux de poste ont été ouverts 
dan» le cour» do ce mois dans les endroits 
suivants du comté de Mégantic :

A Valenciennes, dans la paroisse de So­
merset, el à Lamontagne, dan» la paroisse 
de Stc-Suphic.

Les malles j>oiir ces denx bureaux sont 
expédiées par le Grand-Tronc.

Certains journaux ministériels prétendent 
ne c’est M. J os. Tremblay, de î$t*Uoeh 
es Aulnuict», qui sera le candidat du gou­

vernement ik L Islet,
3

A la fenno expérimentale d’Ottawa, on 
est à remplir quelques silos avec un com­
posé do blé-d inde A fourrage, do tournesols 
[sunjloicer) et de fève» à cheval sur tige. 
C’est une expérience quo l’on tente et dont 
on attend de bons résultats pour la nourri­
ture des bestiaux duraut l’hiver.

Le nouveau navire Gigantic de lu ligne 
“ White 8t;ir ” aura 700 pieds do long. 11 
aura donc 8 pieds plus long que le fameux 
Criai Eastern, nui fit tant de bruit il y a 
une trentaine d onnées.

11 y aura uno exposition locale à Trois- 
Rivière» le Jy contant.

Nous lisons dans le Moniteur du Ccm- 
: tierce :

“ On unnoncc scmi-oflîciellemcnt que la 
législature provinciale ko réuutra au com­
mencement de novembre. Le commerce 
qui a A se plaindre îles nouvelles taxes fe­
rait tien de sc préparer à faire modifier lu 
loi.

On se demande comment il peut y avoir 
me différence aussi colossale que $300,000 

dans l’évaluation tie Tarifa do Beaujiort, 
quand les propriétaires ont eux-mêmes éva­
lué leur propriété à moins de $300,000, 
puisqu’ils en ont vendu un sixième pour 
$45,0007

Pourquoi acheter l’asile de Beauport 7 
Pourquoi cette expertise ! Le contrat sera 
terminé en mai 1593. Le gouvernement 
«près cette date no devra plus rien aux 
propriétaires. Il n’est juis plus obligé d’a­
cheter leur établissement que le gouverne­
ment fédéral ne serait obligé d’acheter les 
steamers AUan après l’expiration de leur 
contrai pour le trai;sj>ort des malles, ou 
Y outillait des Connolly à l'expiration de

) '
- . - P1lits annuels de $25,000 4 $30,1*00 avec leur

l expirai
leurs contrats si onéreux. On dit que les 
propriétaires do Beauport ont fait des pro-

mpagné de son chape- 
nox William, il se «ont

arec son collègue «m’en cela ils no faisaient 
que sc rendre au «lésir des avocats do la 
défense, afin qu’on ii« critiquât pas leur 
conduite d’une façon am*si injuste que Ta 
fait uu journal de cette ville.

la Commission siégera jeudi matin à dix 
heures et demie.

Kilo siégera i huit-clos jusqu’à nouvel 
ordre.

Dernières Dépêchfis

> Nouvelles de Montréal
V ------

|Dc notre correspondant régulier)

contrat. Or. l'intérêt annuel de $600,000 
à Ü% ferait $38,000, de sorte qu’en vendant 
l'énorme somme de $800,000, ils so trouve­
raient à retirer un revenu annuel plus élevé 
qu’en poursuivant leur contrat, en en subis­
sant les risques et labeurs.

Si les religieuses étaient forcées d’acheter 
à ce prix, elles se trouveraient sur un maxi­
mum de 1,000 malades ayant un contrat h 
$100 i>ar tète obligés de payer $36 par tète 
pour l'intérêt du prix d'achat des bâtisses. 
Il ne resteraient aux religieuses que $04 
par tête.

INTRONISATION DU LORD- 
EVEQUE ANGLICAN

Hier après-midi,a eu lieu A la Cathédrale 
anglicane la cérémonie solennelle de l'intro­
nisation, Tiustulfalioi» et “ l’induction ” du 
Très Révérend Andrew Hunter Dunn, au 
siège é pi r copal de Québec.

Une trentaine do clergymen venu» de 
tous les point» du diocèse anglican de Qué­
bec y assistaient.

A quatre heure», revêtus de la robe 
noire et de long* surplis blancs, le» clergy­
men se sont founés on procession, au 
Church Hall, et suivis du nouveau lord- 
évéque qui portait les ornements de sa 
dignité et était acco 
lain le révérend Lcnnbx 
dirigés vers la porte centrale de la cathé­
drale. Rendus sur lo.perron do l’église, la 
procession s’est ouverte en deux rangs, et 
le lord-évèquo s’est avancé seul avec son 
chapelain vers la porte, qui était fermée. 
Le chapelain u frapjié trois coups :

—Qui est là 7 a demandé de 1 Intérieur le 
révérend Dean Noinmu, ** Tintrouisatcur,” 
qui attendaient avec l'archidiacre et les 
chanoines.

Ia* révérend M. William a répondu :
— L’évêque de Québec qui prie le Doyen 

de Québec île l’iiilroniscr.
I-a porte s’est ouverte et la procession a 

coutii.ué ir s .u’uu s nctuiire pendant qu’on 
chantait l’hymoo : •• O Thou who makcit 
•ioui* (o shine,

Kn arrivant dans le sanctuaire, l’évèquc, 
lo chapelain, le Doyen, l'archidiacre et les 
chanoines ont pris leurs sièges en dedans 
do» balustrades, et les autres clergymen les 
sièges qui leur étaient assignés.

Le Jîegixtrar a ensuite lu l’acte do consé­
cration, le lord évéqnc a prononcé U 
promesse solennelle do défendre les droits 
et privilèges de fa Cathédrale et il a été 
conduit au trône par lo Doyen.

Cotte cérémonie a été suivie du service 
du soir, de prières et d’une collecte.

AU PALAIS
L’alTiiirc des $100.000 de 

sir A. 1*. Caron

Enquête de la Commission
Royale

Afonrnemcnt à J outil prochain

Audience de ce matin.
A mesure que l’enquête avance, elle offre 

de moius en moins d’intérôt pour le public.
Os jours passés, il y avait au moins U 

chaque séance de deux A trois ou quatre 
curieux.

A l’audience de oc matin il n’y en avait 
pas du tout.

L’accusé, sir Adolphe Caron, était au si 
absent.

11 y avait en cour, les honorabfa* com­
missaires, lo greffier, le» avocats des par­
ties, le témoin, les journalistes et l’huissier 
audiencier compris, dix-sept personnes en 
tout.

Un seul curieux est venu pendant l’au­
dience, et s’cet absenté au bout d'uu quart 
d’heure.

Cello audience a duré une demi-heure 
environ.

M. H. J. Bcemer, entrepreneur du che­
min de fer du Lie St*Jean, devait être in­
terrogé ce matin, et a été Appelé, mais les 
avocats de la défense ont demandé un ajour­
nement jusqu’à jeudi, parce que M. Fur J 
geson avait été obligé de ft’abienler et qu’ils 
avaient des causes à plaider daua l’inter-* 
vallc.

Les avocats de la Couronne »e sont décla­
ré» prêts à consentir A l'ajournement, et il a 
été décidéque sur l'entrefaite, les deux comp­
tables du gouvernement et de la défense, 
MM. Tlimsoll et Hyde, feraient l’examen 
des livres de M. Becmcr. afin do pouvoir 
mettre de côté tout co oui n’a nas rapport 
aux affaires du chemin uo fer du Lao î>t- 
Jean et aux transaction entre la compagnie 
du chemin et M. Becmcr.

Avant l’ajournement, Son Honneur le 
juge Routhier, président de la Commission, 
a dit qu’il n’avait pas d’objection A l’ajour­
nement, mais aimait A faire remarquer

NAkli «»A I liVriln nii'an /«/.la tie n a t

«I Montréal, 24 septembre.— Le vapeur 
‘ Chambly, ” de la conqmgnie du Riche­

lieu, est venu •••• côllisfi.* «famfar.
avec le remorqueur ** Hudson " sur la ri­
vière Chambly.

Les dommages causés uu 41 Chambly ” 
sont anse/, considérables, et on a dû lo re­
morquer A Sorel |>our lui faire subii les ré- 
)>arations nécessaires. Le “Trois-Rivières” 
a pris la place du “ Chambly.’’

—Un vieillard nommé V. H. Caron, qui 
travaillait dans la carrière de granit de 
Stanstead, u été enterré vivant dan» une 
excavation. Il y u eu él*oulemcnt de terre 
pendant qu’il travaillait en bas.

—M. Ambroise Larivière. fermier deSt­
Ours, a été la victime d’un accident sérieux 
cca jours dernier». Il allait nu marché et 
loisqu il fut arrivé à la côte «le sable qu’il y 
a au soi tir de cette paroisso, il remarqua 
qu’un autre cultivateur du uom d’Arae- 
nault était dans le trouble parce nue sa 
voiture était enfoncée dans le sable. Il alla 
essuyer de retirer lu voiture de son compa­
gnon eu l'aidant, lorsque le cheval de ce 
dernier lui lança une ruade dan» la figure 
lui brisant la mâchoire et plusieurs dents. 
11 a été transporté chez le premier médecin 
qui lui a donné ses soins.

—On annonce le prochain mariage d’une 
do nos charmantes canadiennes du bas de 
la rue St-Dénis. fille d’un riche marchand 
de gros de la rue St-Paul, avec mi jeune 
canadien de Boston, bien connu à Mont­
réal.

—Ce* matin, M. Gustave Drolet est venu 
faire voir A M. Lacroix, inspecteur des bâ­
tisses, un avertisseur d'incendie très ingé­
nieux de l’invention de M. Dion, un cana­
dien qui exploite en co moment »on inven­
tion A Taris. Dès qu’un incendie sc dé­
clare dans une pièce pourvu de cct avertis­
seur, une sonnerie électrique prévient les 
gens du danger. La moindre élévation de 
température fait dilater un diaphragme de 
cuivre rouge et met la sonnerie en mouve­
ment.

La Banque de France seule en a 800 
dans ses bureaux.

La Cie de Navigation R chclieu et Onta­
rio en a 150. La Banque de Montréal a 
aussi adopté ce précieux appareil.

— La Freest dit qu • c’est M. Pascal Ta­
ché, avocat de la Rivière-du-Loup, qui sera 
le candidat conservateur à L’Ialct.

—Les entrepreneur» catholiques de i»o*n- 
pes funèbres préparent une pétition deman­
dant A la Fabrique «le «léfendre les inhuma­
tion» au Cimetière «les Neiges le dimanche 
excepté en cas d’épidémie.

Ces entrepreneurs consolèrent qu’ils de 
vraient jxiuvoir observer le jour du dunan- 
che comme les autres classe» «les hommes 
ü affaires.

ELECTION DE CHICOUTIMI

Contesté par les amis de M.
Savard

(Dépêche spéciale A TElkcteur)
Chicoutimi, 24 septembre. —Dépôt fait et 

pétition produite hier contestant l’élection 
de Belley et réclamant le siège pour Savard.

Incendie désastreux aux Gron-
dines

(Dépêche spéciale A Y Electeur)

Portneuf, 21 «septembre. — Avant-liicr 
soir, vers 0 heures, un incendie a détruit 
do fond en comble la grange do M. Tôles- 
phore Hamel in, cultivateur, et la maison 
de M. Jos. Blais, marchand, aux Grondi- 
ne».

M. Hamclin a tout perdu.
M. Blais n'avait qu’une assurance «le 

$1,000 sur uno propriété de $3,500.
11 parait que le tou a été mis accidentel­

lement A la grange par des enfants qui 
jouaient avec «les allumettes.

Le centenaire do la République
A Paris

Taris, 24 septembre.—Les démonstra­
tions d’hier A l'occasion «lu centenaire de la 
fondation de la première république en 
Franco,ont été* sans précédent. Toute la po­
pulation était «lehors, et Taflluence dan» le» 
rues pour assister aux puru«les était telle, 
que plusieurs pcrstiiu.es ont été écrasées, 
foulées aux pieds, blessées mortellement.

On a remarqué dans la soirée que seules 
les ambassades anglaise et italienne étaient 
illuminées en l'honneur «lu centenaire de la 
République.

TERRIBLE ACCIDENT DE 
VOITURE

Deux jeunes filles tuoes

Ottawa, 23 septembre.—Un accident fa­
tal «laus lc«iucl «feux femmes ont été tuées, 
est arrivé lundi soir h Kazabaz.ua, sur la 
Galincuu. I*ch victimes sont deux cousines. 
Kllcs sc rendaient en voiture à une soirée 
«lansanto en compagnie do deux jeunes 
gens et «l’un petit garçon. A peu «le tlis- 
fance de la maison où ils se remlaicnt, le 
cheval a prU le mors aux dents et en arri­
vant au ined d’une rue la voiture a versé 
et loua les occupants ont été violemment 
jetés sur lo sol. Une des deux femmes a été 
tuée instantanément et l'autre a succombé 
lo IciKlemain à scs blessures. Un «les jeu­
nes gens s’est fait broyer une jambe et un 
bras. Une des victimes est la fille «le M. 
John Hogan, marchand et cultivalcui do 
cotte localité ; l'autre est l'enfant unique 
d’une veuve «lu môme nom. Ce» «leux in­
fortunées étaient âgées respectivement de 
22 et 25 an».

UX HORRIBLE DRAME

I

.Lo crimo d’uno folio

Taris, 24 septembre.
L’asile «les aliénés du département du 

Rhône, A Bron, vitmt «l'être le théâtre d’un 
drame d'au Un’ plus horrible que la coupa­
ble ot U victime sont deux irresponsables. 
Il «est déroulé dans la troisième division 
de» agités et a plonge dans un vif émoi et 
la direction et le personnel de l'établisse­
ment.

Dans U matinée, nn fiacre escorté par 
«leux agents en civil passait la grille de 
l'hospice. De l’intérieur de la voiture par­
taient des cris horribles : “On metuo!
Misérable» l On m’ass'issiuc ! Au meurtre !” 
etc. l>e temps A autre apparaissait à la 
portière la figure contractée d’uno femme. 
La malheureuse faisait des efforts désespé­
rés pour s’échapper dos mains de deux 
solides gaillard» qui, en raison do non état- 
d'exaspération et de sa force musculaire 
peu commune, avaient beaucoup de peine à 
la uialuleiii.* dans la voiture.

La nouvelle pensionnaire, âgée de 51 ans. 
était une folle furieuse des plus dangereuse» 
et, dès sou arrivée A l’asile, on dut lui met­
tre fa camisole de force.

Vers le soir, l'énervement «te îa malade 
n’avait fait qu’empirer ; à l’heure du sou­
per, clic ne voulut prendre aucune nourri­
ture, continuant à crier, à »o tordre et A 
vociférer. Il était i invisible de la placer 
«huis lo dortoir commun. On réussit A la 
porter dan» une cellule attenante où se 
trouvaient trois lits occupés par «le» folles 
furieuse». L'une d’elle», uuc ancienne pen­
sionnaire qui était considérée comme la 
plus dangereuse, fut même transférée dan» 
uu caliAnou ajiécial, et U nouvelle venue 
fut attaché A sou lit, séparé^ de sa com-

£giie, une nouvelle venue ’-gaiement, àg‘e 
ciuquanlo cinq ans, par un lit vide.

A l'heure du couvre-feu, les surveillantes 
firent dan» U aille leur» «leux tournée*» lia- 
bitnrllcs, s'assurèrent «le Tétât des camiso­
le» «lu force do» aliéués «langcreiises ot ne 
i entrèrent duns leur chambra attenante au 
dortoir, mai» quelque peu distante do celte 
dermète salle, que fort tar«i daua 1a soirée.

Ce lut à minuit environ «jucse déroula le 
drame que noua allons raconter. Lu tontine 
qui n’avait cessé do crier ot «lo so crisper 
«fan» sc» liens, réussit A »c débarrasser la 
tête «lo la courroie que Ton a soin, par hu 
numté, de ne pas t rop serrer, puis, s’aidant 
de» mains restons libres, elle huit do se «16- 
giigor entièrement. Alors, avec une force 
décuplée par la colère ot la folie, elle prit 
le lit resté vide et le porta contre la porte, 
et, se précipitant sur sa compagne, elle dé­
fit Ica entraves qui lui fixaicut les pieds et 
fa tira en bas de son lit.

L’une et l'autre poussaieut des cris épou­
vantables qui, sc mêlant A ceux du grand 
dortoir, n'étaient pa» entendu» des surveil­
lantes. Enfin, l'Attontion «le ces dernières 
fut attires pur lo bruit iniolite des lits 
traînés sur le plancher. Ces courageuses 
femmes sc précipitèrent «fans la cimmbro 
«lo la nouvelle pensionnaire, rcfou 1èreul lo 
lit qui barrait la porte et »c trouvèrent en 
face d’un spectacle horrible : la folle, qui 
avait étranglé *a compagne eu la tirant par 
les pieds tandis que sa tète restait pribû 
«laus lu courroie, s'acharnait sur lo cadavro 
do sa victime on lui foulaut des genoux la 
poitrine.

Sans hésitation les deux surveillantes sc 
jetèrent sur lu folle, <|Ui leur tint résolu­
ment tète. N’arrivant pas à fa maîtriser, 
le» sur\eillautcs appelèrent au secours et 
lxittircnt en retraite ; 1a folle les rejoignit 
en cornant et, saisissant Time «Telles par 
sa jupe, fa précipita A terre. Là, une nou­
velle lutte sVngugea ; finalement, on réus­
sit à se reudro maître «le cette forcenée 
qui, «lepuis lors, n’a ccs«é «le pousser des 
cris désespérés et «lont l’état ne s’est pus 
amélioré.

Tel est co drame qui, «lès qu'il n été 
connu à Lyon, a causé une très vive «'mic­
tion. Uuc enquête des plus sérieuses est 
ouverte, mais elle ne peut établir les res- 
ponsnbilités, s’il y en a. L’autopsie «le la 
victime a démontré que fa strangulation a 
été presque uniin-dialc.

CONSEIL DE VILLE
Li question d un filtre pour 

1 aqueduc

(Séance d'hier soir)
Présents :—Son Honneur le maire ot M M. 

Bélaud, Dclillc, Fiset, Foley, Leonard, 
Gagnon, Hearn, Robitaille, Angers, Bois­
vert, Bussière», Chamliers, Dechêne, Du­
chaîne, Dussault, <.Signac, Griffin, Johnston, 
Moisau, Taquet, Tarent, Pouliot, Rancour, 
Tessier, Th i baud eau, Vincent et Walsh.

Plusieurs lettres sont lues, entre autres 
une do M. W. W. Martin, gérant «lu 
tramway de fa rue St-Jcan, réclamant «fa» 
dommages pour T interrupt ion «fans le ser­
vice causée par les excavations pour fa 
p«»»c du drainage.

Le rapport «lu comité «le Taqneduc re­
commandant l’imposition «Tune taxe «le fl 
]>oiir l’usage «les tubes «l’urrosagu est ren­
voyée devant ie comité pour reconsidéra­
tion.

Une longue discussion a lieu au sujet 
des soumissions pour lo liois et le charbon, 
finalement on décide d’aexorder le contrat 
séparément pour chaque item au plus bas 
soumissionnaire.

La (piestion «lu filtre, soulevée par i’£7«c- 
ttur% a été amenée sur le lapis par M. Jules 
Tessier, qui a donné avis «lo motion pour 
la prochaine séance pour que le comité des 
finances s’enquiére «le l’opportunjté et «lu 
coût «le 1a construction d'un filtre.

M. Tessier a en quelque» mots attiré sur 
ce sujet la sérieuse attention da conseil. 
Quand «les employés de la corporation dé­
clarent publiquement que l'eau potable 
•ervio A lu jMjpuIation offre «les «langer», 
c’est le devoir du conseil «le s'enquérir de 
l’exactitude d’un pareil fait, et il importe 
«lo tranquilliser les esprits. M. Tessier 
ayant demandé l'opinion «lu Dr Fiset, prô- 
sident du comité «lo sanfa, celui-ci a «lit 
«ju’un examen bactériologiauc seul pourrait 
résoudre la question, et qu'il n'y a personne 
A Québec capable «lo faire ce travail. 11 y a 
quelques années, un examen de ce genre a 
été fait par lc3 autorités fé«léralcs sur l’eau 
prisa dan» différents quartiers de la ville, 
et un brevet «le qualité supérieure a été lo 
résultat. Le Dr r iset ne croit pas que lo 
chef Dorvftl ait le compétence voulue pour 
juger de la qualité de l’eau ; il ajoute quo 
si de» saletés oc sont introduites «fans les 
conduites, c’est dû A l’inhubileté de ceux 
qui on ont fait lo curage.

L’échevin Robitaille, président du comité 
du feu, et le conseiller Taquet, président 
du comité de l'aqueduc, ont déclaré 
qu'a près avoir lu l’article «lo V Electeur «lu 
TJ, leur premier soin avait été d’aller visi­
ter eux-méincs le Château-d’Eau et l'aquo- 
«luc, et que d’après eux il y avait eu exagé­
ration. Dans tous les cas, des mesures vont 
être prises pour porter remède.

Tltisiours autres affaires de peu d'impor­
tance sont aussi traitées, puis le conseil 
ajourne à quinzaine.

FELICITATIONS A QUI DE DROIT
Nous avons déjà eu occasion «le parler, 

dan» ces colonnes, de l’esprit d’entreprise 
«le deux do nos jeunes concitoyens qui, au 
printemps dernier, ouvraient un nouvel 
établissement «l'instrument» de musujuc au 
No 141 «le fa rue St-Joan. Coque nous 
disions alors «lo MM. Lavigueur et Hut­
chison n'avait rien d’exagéré, et le succès 
que nous leur prédisions n’a pas été lent A 
venir nous donner raison, si nous en jugeons 
par 1a vogue extraordinaire qu’a déjà ac­
quise cette jeune maison do six mois. En 
effet son nom Cèt, à l’heure qu’il est, ré-

Eindu jwir toutes les campagnes, et à Qué- 
ïc, on fa compte au nombre des établisse­

ments les plus florissants en ce genre de 
commerce.

Tour expliquer un pareil succès, il est 
bon de dire que MM. Lavigueur et Hut­
chison ont un secret—que nous croyons, du 
reste, également connu par d’autres de nos 
bons éditeur» et marchand» «le musique— ; 
c‘e8t qu’il sc font un strict devoir de satis­
faire en tous points leur clientèle. Ils met­
tent au service «lu public leur longue expé­
rience et leur vaste savoir, et jamais un 
instrument ne sort de leur entrepôt sans 
avoir subi un examen minutieux qui éta­
blit sans conteste les qualités qu on lui a 
prêtées au moment de la vente. De cetto 
façon l'acheteur n’est jamais trompé. C’est 
là le secret du succès «le nos jeunes ojnis. 
Fidèles à ce louable engagement qu’ils pre­
naient d’eux-mêmes avec le public dès le 
début «le leur commerce, ils ont vu ce der­
nier s'accroître au delà de leurs espérances 
et prendre une activité dont ils ont droit 
«l’être fiers.

Tout dernièrement les Dames «lircctriccs 
«lu couvent de Jésus-Marie, à St-Joseph de 
Lévis, n’iifaiiaicnt pas à leur donner fa 
commande de trois magnifiques pianos. Au 
bout «le quelques jours les trois instruments 
étaient livrés et installés à Suint-Joseph «le 
Lévi», et nou« nom mes heureux d’apprendre 
que toute fa communauté n’a aujourd'hui 
que «les louanges à l’adresse «le la inarson 
Lavigueur et lli.tcbi.son è% qu’elle sc féli­
cite hautement «le lui avoir confié son im­
portante commande.

Nous félicitons donc MM. Lavfaueur et 
Hutchison, et nous lenr souhaitons la conti­
nuation d’un succès qu’ils savent Hi bien 
mériter.

Lo -Québoc-
A matin lo Qn/ltec est arrivé considé­

rablement eu retard, à cause «le ia 
brume. Il avait pen de passagers à son 
boni, mais une cargaison considérable, com­
posée principalement de fruits.

Nom» avons remarqué sut le quai «le la 
compagnie du Richelieu u»»c couple «le cents 
po. nvrt «le pataud en ilcaliiiulion «lo Mont* 
réal.

BROYÉ ENTRE DEUX CHARS

Un pénible accident eut arrivé ce matin, 
non loin des écuries «lu tramway tie la rue 
.Saint*J ose p h A Saint-Sauveur. ~

Un employé do fa compagnie, en voulant 
faiic pnihcr un cbar sur fa voie d'évitement 
p*ur on rencontrer un autre, s’eat trouvé 
pris accidentellement cui re les deux chars 
et a été aftteuscnieut btojré.

L ambulance a été mandée immédiate­
ment et il a été transporté a sa résidence, 
8 rue dos Fossés.

Son nom e»«t Hilaire Fronlx. •
Les médecins doutent <ju il survive à cet 

accident.

lion ?
le ra

. idcr, r w % .
un homme haut placé, pnruit-il ?

Ou le rapport des noîicicra a-t-il été jeté 
au |Kkuicr, pur éganl pour le propriétaire,

Nos marchés
Les différents marchés de la ville présen­

taient co matin un spectacle «les plu» ani­
més. Rarement nous lus avons vus aussi 
bien approvisionnés. Les cultivateurs 
étant forcés de suspcmlre Tcngrangcoge do 
fa récolte par suite des récentes averses, en 
ont profité pour venir à la ville. Il y avait 
du tout, mais les légumes surtout étaient 
en grande al>oii<fauce et se sont conséquem­
ment vcmliiH bon marché. Les patates tien­
nent ferme à 35 cts, les neufs valaient de 18 
à 20 cts, le bon beurre a atteint 25 cts la 
livre.

Rareté des matelots
On offre jusqu'à £8 par mois pour voya­

ge» au long cours, avec une demi-paye 
d’avance, et m«A*mc à cc prix on en trouve 
difficilement. La même rareté »c fait aussi 
sentir à Montréal, où, nous dit-on, trois 
navires attendent pour mettre à la voile 
«l’avoir un équipage suffisant.

Tribunaux correctionnels
Les tribuuaux correctionnels chôment 

aujourd’hui-
Rien à fa cour de police ni à 1a cour du 

recorder.

Température
Nous avons une température d’été depuis 

hier.
Il a plu une partie de fa nuit, et depuis 

cc matin, il fait un temps humide et chaud.
Thermomètre à 7 h. a. rn., 68 degrés Fa- 

renbeit ; à «leux heure» cet après-midi, 71 
degrés à l’ombre, et 85 degrés au soleil.

Failli to
M. H. A. Bédard, comptable, a été 

nommé curateur à la faillite de MM. 
Beaudct, Lefebvre et Garncan, quincail­
liers, et MM. Gaspard Lemoine, W. R. 
l)aan et Ensèbo Tougas ont été choisis 
comme inspecteurs.

La gare du Qaébcc-contral CTJ*
On a commencé la construction «lu quai 

sur lequel sera érigée la nouvelle gare du 
Québec-Central au nord du ponton de la 
Traverse.

Les bateliers, bien malgré eux, ont été 
transférés du côté sud.

Ils espèrent pouvoir reprendre leur an­
cienne place quand Je» travaux seront finis.

Maison Fréchette
Cotte excellente maison, située en face 

du St-Louis, va subir nrochainëincnt cer­
taines améliorations. M. r. A. Dandurnnd 
devient propriétaire «le la table d’hôte «le 
l'établissement. M. Danduiaml a fait se» 
preuve» en qualité de gérant de l'Hôtel 
Reglna à Ste-Anno de Beaupré, qui est si 
vite «ievcnn Tune do» m*i«ona les plus acha­
landées du Pays. Tous ceux qv* sont des­
cendus au Regina durant l'été diront avec 
nous que la n a;s« n Fréchette fuit une cxc* !• 
lento acquisition. Les nouveaux arrange 
meut» prendront effet le 1er octobre.

EN VILLE

Uno foule d'étrangers, presque tous amé­
ricains, sont arrivés en ville hier.

Cent soixante-quinze sont descendus au 
Saint-Louis.

Aujourd’hui environ soixante-dix sont 
descendu» au même hôtel.

M. Kul. Ménard, de Roberval, est arrivé 
A Québec cc malin et descendu au Mountain 
Hill.

M. Arsène Michaud, de Saint-Jean-Tort- 
Joli, est au Suint-Louis.

M. J. P. Schmidt, «le Montréal, est uu 
Saint-Louis depuis ce matin.

M. Arthur M. Déchène, de SainfaRoch 
des Aulnaie», est eu ville depuis hier, au 
Mountain Hill House. 11 pan ^ct après- 
midi pour sa paroir.se.

A TRAVERS LA VILLE
Petites notes

L'Alert, qui est arrivé dans notre port cc 
matin, u amarré au quai de la Reine pour 
prendre un chargement de provisions de 
toutes espèces ]>our ravitailler les phares 
flottants du bas du fleuve. Il partira pro­
bablement mardi.

—La barque Donald Ferguson, de Qué­
bec pour l'Angleterre, avec une cargaison 
do bois expédiée par Its MM. Sharpies «le 
cette ville, «pii avait été abandonnée au 
large de fa côto d’Irlande, a été amenée A 
Kiîîybegs.

Quiétude parfaite chez les pompiers au­
jourd’hui. Aucune alarmes.

Rien non plus chez îc* coroner.
Les agents «le police n’ont pu recueillir 

un seul pochard depuis hier. C’est partie 
remise.

Au bureau d'hygiène ou n’avait signalé 
aucun cas de maladie épidémique en ville.

Montréal, décembre 1800.—M. J. Lavio- 
LETTE, écr, M. 1).—Mon cher monsieur — 
J’ai déjà eu occasion «le me servir île diver­
ses préparation» à la térébenthine et je m'eu 
suis toujours bien trouvée dans les affec­
tions des bronches et «le la gorge. J’ai der­
nièrement administré i, plusieurs de mes 
enfanta du .Sirop «le Térébenthine «lu Dr 
La violette, et en ui obtenu des effet s prompts 
et remarquables, surtout dans le cas «le 
Toux Crcupalc.—Mme Recorder B. A. T. 

de Month;nv.

Le prix du pain
On dit que les boulangers «le Québec ont 

décidé «le suivre l’exemple de leur» confrères 
«le Montréal et «le réduire le prix «lu pain 
de lfi cts à 14 cts. Tant mieux! le pain 
aéra toujours assez citer cct hiver pour le 
pauvre inonde.

Comment coin so fait-il T
Depuis quelques semaines, nos hommes 

«le police ont fait beaucoup do besogne ; ou­
tre leur travail ordinuirc, ils ont aussi fait 
loffice d’inspecteurs «l’hygiène et visite 
toutes les maison», hangars et arrière- 
cours «1e cette ville ; ils ont fureté la ville 
jusque dans ce» moindres recoins pour y 
dénicher les saletés et les faire enlever.

Commo résultat do leur investigation, 
plusieurs personnes, «le pauvres dir.blcs qui 
n'avaient pas le sou pour la plupart, ont 
été traduites devant le recorder et condam­
nées à l’amende pour infraction aux lois do 
l’hygiène.

Mais voici quelque chose d’inexplicable. 
Ce matin, comine nous passions sur la rue 
Saint-Paul, quelqu'un nous a arrête et nous 
a conduit «fans la cour d'une petite maison 
en bois, où sont parquées, nous ilit-on, plu­
sieurs familles do juifs.

On ne i»eut imaginer rien d’aussi malpro­
pre, «le plus dégainant que cette <x>ur. Il 
s’en exhale une telle odeur que les passants 
s’en pincent le nez. Au beau-milieu trône 
une fosse d'aisance immense, A moitié dé­
couverte, véritable foyer de pestilence, lac 
d’immondices qui déborile sur lo terrain 
avoisinant, déjà recouvert d’uno épaisse 
couche «le détritus en putréfaction.

Comment un semblablo état de choses 
peut-il être toléré plus longtemps ?

Cette maison a-t-elle échappée à Tinspec-

Munique cc soir snr la Terrasse
Avec fa bienveillante permission du com­

mandant et des officiers, 1a fanfare do fa 
Batterie B exécutera ce Hoir, sur fa Ter­
rasse, si le temps le permet, le programme 
suivant:
1 Marclio ** Fourth Rcgimsnt" Robinson 
J Ouverture “ Riélwzthl ” Flotow 
J Valse M Avant le Bal” Ooole
4 Selection “ Carmen ” Bizet
5 .Solo Clarinette “Grand Fantasy”

Kite hard
(Musicien Wallis)

0 Valse •• Morcsk ” Faire
7 Galop “The Noisy Johnnie” Ritcliard 

Vive la CanaduMine 
Dieu sauve fa Reine

Jos. Vl'/.INA,
Chef de musique.

Conoours annuel de tir a la carablno
Lo concoure annuel «le tir «lu 9c bataillon 

aura lieu lundi, 2ü septembre, nur les bat- 
turos «le Beauport.

Le tir commencera •’« S heure» du matin. 
On nous «lit que les prix août magnifique.

Alloz “ Au Eon Tou ” pour vos 
erauts de rue.

Blagdon, Paradis.
17 rc;>t—U m

Bonne cliasne

Deux jeunes gens «le cctic ville, M Al­
phonse Co lb r.it, «lo la maison D. -diV Cuay, 
«•l M. Octave Vcrmette, sont paitis il y a 
trois jours pour une excursion do chusse 
aux ib-s de .Sorel.

Ce matin, M. A. Goslbout est revenu 
chargé de gibier». Dan» deux jours cl 
«faune, il a abattu cinquante canards sau­
vages et une g ran do quantité «Taloucttew 
de |»r«», «lo bécassines, de pluviers et de 
poules «l’eau.

Nous avons très rarement vu chasse aussi 
aboiufante.

Son compagnon, chasseur infatigable, n’a 
pu résister au plaisir de passeï encore une 
couple «le jours »ur des baUuiee aussi gi- 
buyeufics que celle» «le ce» lies.

Kermesse

Le public appreudra avec plaisir que 
l'ouverture «1e lu kormcase, organisée en la­
veur de Thôpjtal «lu Sacré-Cœur, auiu lieu 
le 26 septembre, à trois heure» el demie. 
Jamais encore Québec n’aura assisté à uu 
spectacle de cette iiatuic, car si jamais fa 
dévouement n’a atteint, «fans cc genre, «les 
proportions aussi élevées, jamais la chaîné 
jointe A l'industrie n auru réalisé de soin 
niables merveilles. L'attrait du nouveau 
vient ajouter au prestige «le l'immense cu­
ti epriso qui u nom la kermesse cl qui ré­
serve au public «les surprises inccs>aulc». 
Le rond A patiner, théâtre «le cette œuvre 
lininemmeui populaire, hc prête merveil­
leusement A l'étalage artistique sur lcipici 
l'œil exercé et «litlicile «le Taxnatcur s'arrê­
tera bientôt, ravi. l*\ vaste enceinte facili 
tera la circulation et évitera «le fa sorte 
aux v is i tours les désagréments communs 
aux bazars. Son Eminence fa Cardinal, 
Lord et Lady Stanley et tontes les sommi­
tés religieuses et sociale» «le fa ville, prési­
deront à l’ouverture de 1a kermesse. Tout 
ne so réunit-il donc pas pour engager la 
foule A répondre, d’une manière pralujuc, 
au travail énorme que s’imposent, depuis 
do longs mois, les organisatrices de cette 
entreprise religieuso et patriotique ? Qu«* 
tous et chacun y apportent «lonc 1e concours I 
de leur zèlo ! Que les bourses sc délient 
avec empressement devant 1rs mains gra 
cieuscs «jui leur sont tcmlues et «jue cha­
cun, «fans la masure de «es ressource», en­
courage l’œuvre qui s’impose, avec tant «le 
force, à la population québecquoisc : i i

En quarantaine

Le Steinhoft, cap. Wocrper, venant direc­
tement «le Hambourg, en quarantaine à fa 
Grosse-falc depuis quelque temps, a été 
relâché hier et est arrivé daua notre port à 
7 heures hier soir.

Immédiatement, M. le Dr Beaudry, du 
Bureau central, et M. lo Dr Jolicœnr, ins­
pecteur provincial «l’hygiène, ont pris uni 
chaloupé et se sont fait conduire à bord.

11» ont inspecté le navire avec fa plus 
grande minutie et ont trouvé tout «fana un 
état «le propreté remarquable.

Ce-jvendant, par surcroit «le prudence, fa 
Stexnhnu restera encore quelque temps en 
quarantaine au large.

Lo " Vancouver •

Le steamer Vancouver, «le fa ligne Domi­
nion, parti do Liverpool le 15 couraut, a 
passé à Fame Point à 11 h. 15 hier matin 
et était attendu dans notre port A midi au- 
jounThni, mai» on comptait sans faquarnn- 
taine, qil il est arrivé ce matin à 9 heures.

Le Vanr.uut'er u «\ son bord 122 passager» 
de cabine et quelques-uns d'entrepont, mais 
pas un seul venant «le port infecté ; ils 
sont tou» anglais ou Scandinaves.

Au moment où nous allons sou» presse, 
lo Vancouver n'est pas encore arrivé.

Pour les incendiés

Hier soir a eu lieu au presbytère Saint- 
Roch, une assemblée «lu comité de secoure 
aux incendiés ilTIedlcyville.

Tous les collecteurs on fait rapport, et 
noii9 croyons pouvoir dire «pie le montant 
souscrit est assez satisfaisant.

On a ensuite procédé à la répartition 
des fonds suivant l’état «fa nécessité des 
pauvres incendiés.

Les snitÔ8 d’uno négligence

Jugement important
On se rappelle que dans fa mois «fa nmre 

dernier une demoiselle Mathihle Gagnon 
était tombée dans la cave do l'église «lu 
faubourg St-Jcan et s était itffiigéo des 
blessures assez graves. La fabrique St- 
Joan-Baptiste fit- faire à Mlle Gagnon des 
offres d’argent qui furent refusées et clic 
iutenta une action «fa $2,000 en dommages 
et intérêts contre fa fabrique.

L’honorable juge en chef Casault a con­
damné Hier fa fabrique à tous les dommages 
soufferts et les frai».

M. Ajiolinuirc Corn venu était l'avocat 
de la demanderesse Gagnon, et M. Amédéc 
Robitaille représentait la fabrique.

Trnfftqxio événement

Un bien tragique événement qui aurait 
pu jeter le deuil ot la consternation «fans 
une bonne famille de Lévis, est arrivé jeudi 
dernier. Trois jeunes gens partaient le 
matin de Lévis pour »e rcnilrc à Québec 
faire différents achats. Après avoir fini 
leurs emplettes, il s'apprêtait A retourner 
dan» leurs familles, quant on passant de­
vant un magasin où Ton vendait «les arme» 
à feu, il prit fantaisie à l’un d’eux do s’a­
cheter un rcroliKr. Ils entrèrent donc dans 
le magasin, et en choisirent un beau, qui 
paraissait remplir tous fa» goûts. On 1c 
fit charger au commis, on le paya, puis on 
sortit. Cliomin faisant fa curiosité porta 
nos tiois jeunes hommes à contempler de 
nouveau cc terrible engin, qui avec sa poi- 
giiéo en cuivre et son canon tout étincelant 
les charmait jHitir ainsi dire. Il était ce­
pendant écrit que la journée ne 60 passe­
rait pan saus qu’un malheur n’arrivât. Or 
»oit «pic l’on eût oublié que le revolver fut 
chargé, soit par mégardo, celui qui le te­
nait pressa la «létcnto, ot le coup partit,At­
teignant un «les jeunes gens en pleine poi­
trine. Le coup fut si violcut qn’il tomba 
A la reuverso. On so porta A son secours, 
croyant ramasser un cadavre, mais chose 
incroyable, fa faille avait frappé sur uno 
bouteille «les fameuses Gouttes Royales de 
J E. T. Uicicot oui s'emploient pour tou­
tes espèces do maladies* et que par bonheur 
ce jeune homme avait dans sa poche d’ha­
bit. Voilà un jeune homme, qui certes, ne 
pourra pas faire autrement que do faire les 
plus grandes éloges de ce fameux rcmèdo 
sauvage, qui lui a sauvé U vie. Ou devrait 
avoir ce remède dans toutes les familloo. 
(Js&t une’vraie bénédiction dans les mal- 
*ous.

Salle JaeqnwTl'arüei-
T H E AT R ERO Y A L«

Autre programme attrayant
SEMAINE-COMMENÇANT -

Lundi, 1b 10 septembrj
MATINÉES: MARDI. JEUDI ctRAMfDx

Grand engagement do la Troup* d 
Théâtre Royal de Montreal **

TROC RAM.MK :
1.—Mi.le Horn a Coi.lons. — Ccninj» r„„.

arti»!o 1erpsichorucnuo et chann-u r‘ rite. "l'*uh-«üj»
* ta/, i llj an». Echelle JjfA3. -INTERMEDE * ^-s#

4. -Fn .Mayxahi).--Trapèze, vohnt
5. -Mm. k i .n/.*-*. _ ituoii cl di-^o
6- " J-AMoriiK.—Su, U cuurroi, ^

INTERMÈDE
7. —Ion clmnpions «lu inonde.

3-S-DEVENNES-C-3
AttUics fran val s. directement de IAouh..* de Londres. * .aqiu* mm

On verra ccs nrtfate* cxêcu>r lmir*
«lues jeux cl po**o ucrohaticiuc» do ‘«diîS . 
no a tires : ilouble culbute nür le» MuihîL . 
comme denouement le zia-y^ir 1 l(î5;&T ?VJ t0'lr «•

8. la. 11 of. HoW’jEKavcc *on cirque de chiens

Seira ne prochaine ! •
Semaine prochaine !

Grande attraction

1

A
avec

VENDRE OU A LOUER.-Unp ni,S 
«le i>cihioi>, AVAutaKeUtfomcnl e- nnuà 
amoublomcdt. Po**e,»lon liumfcUuL budre^scr à

o. „ ... Mahrv,
3o rue sît-NicoLi?. Talai». Québca

DEMANDE D EMPLOI.—Une Jeune horn- 
1UÛ po-salant «lo bons cerliiicsU et J? 

chant la tenue «fa- livres ot la sténoziaDhU 
« éslrçrait une position «laus un bureau o! 
dans le commerce. ' V11

8'u(lro<ier
li août—j.n.o. D.. A cc bureau.

A VENDRE.- Une bonne mai-on de bri. 
que» blanches, a deux cu.-e- et rr.a » 

doa- «Atuêo près de la gare du Paoüque 
P u vaut facilement êtro mise en deux S5 
-.ciuk. Lilo contient «.ouzo chambre»et tro'i 

u:iu cliaudo a chaque êtace et bûinâ 
eau chaude: fourni par un ap.iaroil d.inslî 

poêle do cuisine. A part cela, fournai^ a l es* 
chaude, gaz. water close'» et grande cour. pn»-éc et peinturée «lu frai».

Tour informations (/adresser h
E. F. MARIER.

rue 81-Jean,

i

TOUT LES MIRACLES NE SONT 
PAS ARRIVES A HAMILTON 
TOUT LE VILLAGE doGIami,,

Ont., connaît la guérison, par l’iippli. 
cation du UNIMENT MIN A RD, 
d’un bras partiellement paralysé, es 
qui surpasse tout co dont on u enten­
du parler jusqu'à présent à liv 
inilton.

H W. HARRISON.

___

Allez “ An Bon Ton ” p3ur vos 
otofl’cs A robes.

Blagdon 6c Paradis.17 sept—-3 lu b

Cours privé» m
Un profc^«eur vei-sé «fan» tous l« T>rxn« 

eboa «le Tcnseigncment primaire et lupè* 
rieur, donnera des leçoui privée» A Qj.uci* 
le ou chez lui.

Conditions très facifa».
S'adresser par lettre A Marioourt, Burcfiu 

«le l'Electeur.—S.'s.

Esprit d’entreprise
MM.Foisv A frères,marchands <fe macll* 

ncs à coudre, pianos et orgue'» «le Montréal, 
établissent une succursale de leur maffoai 
Québec, an No 309, rue Saint Joseph, tvia 
«le la rue Dorchester, sous fa gérance «le IL 
Jo* Giiimond, autrefois de fa maison Ifabi* 
taille et ( îuimond.

Nous félicitons MM.FoisyA frères de leaf 
esprit «Tout reprise ot nous leur soaloiteni 
la hinivcnuo «fans nos murs. Lo pu trôna* 
*îc quo leur A toujours donné le publie est 
un gage do sm*r.à» pour l’avenir. l>* mes* 
meurs sont très avantageusement connu 
‘fans m>s mu i h, et nul doute que la prospé­
rité les aUcud. 3. juo.

Leçons de piano
MF.LLIC TIGARD, «Iomciuant 31 rus 

St-Staui«fax Haute-Ville, anricr.ee éfars 
«i’nn profosscur distingué, donnera des le* 
Von* «® ptano à sou domicile A partir du 13 
septembre courant.

9 sept. 2 a

O M tu.aire

Nous regrettons d'apprendre U wort ar­
rivée au courent «lu Jfan Tustcur. kfaèèe* 
ford, Maine, «1c la révérende scrurhan^ 
Jaojucs-Augustin, née Marie*Anue*cVcvl« 
Ta toi ne. Kllcétait sœur de feu In révérend» 
Mère St-Adolphe, aussi du B°u I’asteur d« 
Québec, toute» deux* filles bicn-aiinécs «Il 
M. T. Paloinc, ancien marchand de cctti
ville. .

La famille or. deuil voudra bien nt-réei
l'expression de nos siucèics condoltsnccii

Un cheval blessé A mort
Un cheval appartenant à un noir.mf 

Robitaille montait la Côte du Taîah, mi­
nant une lourde charge «le bois, lorsqu* 
soudain H n |>cr«îu pfa«l et »’est al*att », m 
cassant une juvttc. Tour abréger lessori* 
frange» «1e lu pauvre bète, on a été forcé ne 
l’abattre sur place.

Tlusicura charretiers sc plaignent
Total dangereux de cette côte. .

—

Chœur et orcheztro
Uue répétition générale de fa messe qui 

doit être exécutée le 12 octobre prochain» 
aura lieu lundi soir, 26 courant, à 7} hr., 
dans les salles du Septuor Haydn, G3 rafl 
St-Louis.

Nous prions incessamment les personne 
qui font partie des chœurs et de Torchd* 
tre d’être exacts.

Erreur do nom
Kn parlant «le la pêche splendide fsjjj 

par M. Achille Ficher, de fa maison KojJ* 
taille à Piclicr, au grand lac Jacqn»4> 
tier, le typographe nous a fait donner * 
initiales '* IL J. ” à M. Ficher, mais «J» 
sans douta reconnu M. Achille l'icner, » 
fatigable pécheur à fa ligne, sous ce u** 
vesiisscmcnt.

I , -•/ -v
— *>'•

P/esquo use panique
Tout une sensation co matin sur»**®* 

Saint-Joseph. ,t|
Deux jeunes gens évidemment

sc promenaient en buggy sur fa rue û*-* 
Joseph ; niais l’un d’eux trouvant snparew 
ment que ça «’allait pat ùoeer. viUs JJ* Aj 
le cheval, une vigoureuse bâte, d un _ 
coup de fouet. L auimsl. cabre,pu rf
tit comme un trait. Celui qui . |
guides n’y voyant plus, tt mit à • 
droite et’à gauche, faisant cl:cvaut 
cheval d'un côte à l'autre de U WJ- 
pvs-vmt» effrayés, entrèrent 
ment clans les magasins, pour ne j ^ 
écrasé*. Khial-Jincnt, il arriva œ <!" J 
arriver, la voiture chavira et no* y «• 
jièrcs roulèrent dans la boue. 
un dieu pour les ivrogne* « B» nCBf
tous deux un peu nenaudl, tnxm »n ^ 
mal, aidèrent le cheval l M 
pied, et s’en sauvèrent à toute fa uJ


